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Comme rien n'est plus utile qu’une carte

ur suivre avec précision et s’expliquer les

diverses situations des troupes belligé

nous avons cru faire plaisir à nos lecteurs en

Jeur donnant plus loin une gravure assez

exacte du théâtre de le guerre.

Cette carte de la Sardaigne comprend les

-ncivales villes et places fortes de ce pays

Epene lombardo-vénitien. Elle suffit

cependant pour intelligence des diverses

sitions de l’armée alliée.

Nous avons dû remettre plusieurs articles

et compte-rendus, etc., ete.

cerns.

Revue de Journaux.

Les aveugles partisans du Piémont en sont enfin

réduits à leur dernier argument: reniant toute alliance

avec leslibéraux et les révolutionnaires, ils viennent

à nous triomphants appuyés sur un droit entièrement

goureau pour eux, sur le droit imprescriptible et

éternel des nationalités: l’Italie n’a pas de nationa-

lite! Ii faut lui constituer une nationalité n’importe

comment, n’inporte à quel prix, n'importe par quels

hommes. Oui, mais si le temps n’est pas arrivé, si

les circonstances ne sontpas favorables, si les moyens
sont injustes et violateurs des droits plus relevés de

l'humanité,si l’Îtalie n’est pas capable de supporter
le poids de la liberté, quelle cause aura servi la

guerre ; la cause de la civilisation ou la cause de l’a-

parchie? Pour montrer que nous ne sommes pas

seuls de notre avis, nous laisserons répondre pour

nous M. Foisset dans un admirable écrit publié dans
le Correspondant de Paris :

« Quant à moi, mes sentiments n’ont rien d’équi-
voque. Je n’ai aucun goût assurément pour l’Au-
triche, et mes vœux ne sont point du tout pour
qu’elle règne à perpétuité sur Milan et sur Venise.
Mais mes vœux sont encore moins pour une guerre
révolutionnaire dont nul ne peut assigner la durée,
dont nul ne saurait prédire l’issue. Ni Manzoni, ni
Cantü, ui aucun des patriotes milanais qui savent
prévoir, ne désirent une pareille guerre.

« Je dirai de plus avec M, Gladstone:
« Je parle avec tout le respect dû au sentiment de
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80publiéque le gouvernement actuel avait été açcla-
par l'immense majorité du pays, d’une mani

éclatante et réitérée. Pere mandre
M. Jules Favre dit que son unique intention a été

d'exprimer loyalement sa pensée au sujet de la
re. Si cette pensée est celle de la France et

u pouvernement, quelles que soient les divisions
Qui le séparent du gouvernement sur la politique in-
térieure, il sera énergiquement avec lui pour faigg
tôte à l’étranger.
M. Nogent Saint-Laurens dit que la question de

la guerre, récemment posée dans deux projets de
loi a fait assister la chambre à de véritables mani-
festes politiques et à des déclarations de principes
dans l'appréciation desquelsi ne veut pas entrer.
Mercredi dernier, M. Emile Ollivier a fait connaître
sa pensée et celle de ses amis, à l’occasion d- la loi
wr le contingent de 140,000 hommes. Ce quia
été dit en cette circonstance n'a rien appris à l’ho-
norable membre; des principes connus ont leurs dé-
ductions naturelles et forcées. Aujourd'hui, sur la
loi d'emprunt, la chambre vient d'entendre un dis-
cours très développé qui peut se résumer dans les
termes suivants : la guerre que le gouvernementaffir=
me être et que le corps législatif croit être une
Querre défensive, on la tient pour une guerre offen-
sive et préparée de longue main: c’est la propa-

nde du Piémoat, c'est l’Italie régénérée, c’est le
roit d'aller jusqu'à Rome, c’estla guerre révolu-
tionnaire à outrance, sans ierci, jusqu’à ce que l’in-
dépendance, comme la comprend l'honorable préopi-
nant, ait triomphé.
En présence de telles déclarations, l'honorable

membre éprouve le besoin de dire comment il con-
goit la guerre, comment il précise la question. Il
n’a pas la prétention de parler en noi collectif, de
dire : mes amis et moi; il n’a ni la prétention, nile
pouvoir, ui l’orgueil de parler au nom de la chambre.

| exprime un sentiment personnel ; toutefois, il ne
puise par cette réserve dans la conscience de son
isolement. La plupart des membres du corps lôgis-
latif ne vivent pas, comme quelques-uns de leurs col-
lègues, sous la loi de combinaisons et d'accords qui
font les partis, qui les groupent autour d’une résolu-
tion constante et commune.
quant à la tactique parlementaire, ils sont réunis
ans la volonté commune de développer la prospé=

rité du pays et d’affennir le gouvernement qu’il s’est
donné ; à ce titre, ils croient être le parti de la
France, de l’ordre, de l’autorité juste et modérée,
du véritable développement social, ce que l’orateur
n'hésitera pas à appeler le parti de l’empereur.

Fort de cette communauté de sentiment, l’hono-
rable membre, en exprimant sa pensée personnelle,
se flatte de rencontrer les sympathies et 'adhiésion
d’un grand nombre de ses collègues. La guerre est

Isolés, éparpillés

“ nationalité, quand 11 reste dans les limites du possi- gouvernés comme ils l’ont été depuis * En France et enCanada, l'épinion semble être du jour ne représente rien au delà des ambitions et imrninente, l’orateurle sait et le voit, mais il ne veut
des siècles ?

  
 

“ ble et du juste. Mais ceux qui, sans tenir compte
« du temps, des moyens, des personnes, des circons-
4 tances ET DES CONSEQUENCES, en un mot, ceux
‘ qui, sans tenir compte des faits, veulent que les sen-
“ timents de nationalité gouvernent les choses bumai-
“ ues, CEUX-LA SONT DES INSENSÉS. J’ajouterai que
“les doctrines de natiunalité, lorsqu'elles sont formu-
“ \tes en certains termes, deviennent les doctrines
* de désordre et d’anarchie.”

* Qu'est-ce que cette idée de nationalité appliquée
à l'Italie, quand ni le temps, ni les moyens, ni les
personnes, ni les circonstances, ni les conséquences,
ne le permettent? Qu'est-ce, en un mot, quandles
faits s’y opposent ? C’est un ferment révolutionnaire,
et rien de plus.”

Plus loin, tirant ses conclusions, M. Foisset
ajoute :

« Ce que je nie, c’est que ces aspirations soient
homogènes ; c’est que Mazzini ait donné sa démis-
sion ; c’est que les arrière-pensées républicaines
soient résignées à s’effacer, le lendemain de la vic-
toire, devant l’hégémonie piémontaise.

“ Ce que je nie, c’est que les aspirations dont je
parle aient pénétré dans le cœur des populations ru-
rales, c’est-à-dire du vrai peuple, et que la France
doive son sang aux Jtalianissimes pour les aider à
devenir les maîtres de ces populations trop peu con-
sultées.

“ Ce que je nie, c’est que ces Italianissimes aient
donué à l’Europe la preuve qu’ils sont en état de
bien gouverner leur pays.

“ Ce que je nie enfin, c’est que l’idée italienne
puisse aboutir à quoi que ce soit de durable et de ré-
gulier, tant qu’elle sera la révolution, c’est-à-dire Ja
destruction universelle'et l’anarchie continue.

“ Tout considéré, n’est-il point permis de douter
qu'il y ait là de quoi mériter qu’on remettre en ques-
tion la paix du monde ? ”

Dans le journalisme Canadien, deux sortes de per-
sonues ont pris fait et cause pour le Piémont ; des
deux camps opposés, du camplibéral et du camp con-
servateur de Montréal, l’un commandé par un Zibre-
Penseur, Pautre par un pensenr qui n’est pas libre:
e ces deux camps est sortie une voix amie procla-

mant la même politique, exaltant les mGmes senti-
ments, prophétisant les mêmes infamies et se cou-
rant du mêmeridicule. Au Piémont, cette voix a
its

“ Je viens suivantl'usage antique et solennel
ous epporter, Seigneur, et ma cire et mon miel.”

Notre confrère du Courrier du Canada, donnant
au Canadien et à ses alliés une assez verte leçon,
demande à ces braves gens, ce qu’elles veulent et leur
pose les questions suivantes :

mi Quel nouveau régime convient aux Etats-Ro-
ins

“ De quel droit l’Empereur Napoléon est-il ap-pele à établir un‘noliveau * Fégime dab “les Etats de
Eglise ? .
“ Où serait Indépendance de l’Italie dans le'cas

Aubposé de l’intervention du gouvernement français
dang ley affaires des Etats Italiens, contre la volonté
“Bgavernements réguliers.del’Italie ?
»"somment savez-vous que les Romains ne-peu-

* Comment sont gouvernés les autres peuples de
l'Europe 1

“ Quel était le régime du moyen-âge et ce gou-
vernement des moines dont parle le Canadien 1

“ Quel est le bon régime qu’il est si désirable d’in-
troduire en Italie, les états du Pape compris

“ Qu’est-ce qu’un journal ultramontain, et quels
sont cesjournaux ultramontains de l'Europe dont
quelques uns de nosjournaux se font les échos 1

“ Quel régime gouvernemental règne dansles
pays européens en relation avec.les Etats de l'Egli-
se

“ Comment veut-on séculariser le gouvernement
papal?
“ Quand est-ce que l’Autriche de ces derniers

temps a géné la sainte liberté d’action de cons-
cience ? * 2

Depuis le Canadien arépondu_à.notre confrère
du Courrier du Canada sur un ton fanfaron mais
qui cache une défaite :

“ Deux raisons péremptoires nous empêchent donc
de relever le gant qui nous est jeté sur ce ton de
fanfaronnadetout donquichottique: la première, c’est
que nous ne sommes parL: V;{1à seconde;c'est que
quand ou menace de pulvériser les aufres, comme le
fait le Courrier, il faut au moins, avant de les aime-
ner en champ clos, articuler les faits et préciserles
doctrines qu’on croit attaquées et qu’on veut défen-
dre. Ici nous ne trouvons que des interpellations
vaguement formulées et que le premier venu pourrait
avoir l’impertinence de nous poser 4!tbut propos pour
se donner des airs de conséquence. Leurs formes,|
qui sentent la forfanterie etla provocation, ne vont
pas faites pour nous engager dans le débat oiseux
dans lequel on voudrait forcément nous entraîner
“ en nous-prenant à partie,” pour peu que.nousfus-
siens tenté de venir à la rescousse de L: V. qui peut
fort bien se passer de notre secours, * Déphés ‘leur
motif est si transparent ! ”

Deux raisons péremptoires nous empêchent d’ac-
cepter la réponse du Canadien : - lapremiére, c’est
que le Canadien, publiant l’article signé. L. V.
comme son premier-Québec, sans coininentaire, en
prenait ou la paternité ou la responsabilité ; /a se-
conde, c’est que M. le Rédacteur du Canadien a

contre nous et contre les journaux religieux: mais
la mission d’un journal est de guider la conscience
publique et non d’en recevoir des lois. Qui sait,
si, en France, les journaux qui veulent sauver la so-
ciélé en sauvaot les principes religieux avaient eu
la liberté de dire lLur pensée sur la situation comme
les journaux révolutionnaires ont eula liberté de pa-
role pour fourvayer l'opinion dde leurs compatriotes,
qui sait si l’enthüusiasme pour l£‘guèrre serait si grand,
si les sympathies pour le Piémont seraient si nom-
breuses 7 D'ailleurs nous sommes en bonne compa-
gnie ; et les vérités politiques que nous avons invo-
uées dans l'Ordre ont été invoquées jusque dans le
Sénat de l'Empereur ayec beaugoup plus de sens et
d’éloquence. Une chosefrappe surtout dans la con-
duite de l’Empercur: il part au nom de la liberté
pour délivrer l’Italie, et avant de laisser la France,
il la courbe sous le plüs'infâme des régimes, sous la
loi martiale. Que ceux qui ont quelque souvenance
de 1837 et qui ont vu de nos meilleurs. citoyens pen-
dus au gibet, soient les juges entre nos adversaires et
nous.
De cette grande question, descendons à une toute

innocente querelle que nousfait le Courrier de St.
Hyacinthe ; voici comment le Courrier apprécie les
articles de M. E. L. de Bellefeuille :

“ Les rouges, suivant M. de Belléfeuille, c’est
tout ce qu’il y a de plus affreux, de-plus dangereux
ici-bas. Ue grand T'urc est un ange auprés d'eux.
Ils sont communistes, matérialistes, ‘etc. etc., et,
commele disait avec lant d’onction là défunte Pa-
trie, ils ne tendent qu'a renverser le trône et l’autel,
qu’à se‘bdigner dans-le sang, et bâtir sur les ruines
de la’société, l’édifice de leur fortune.

« Jusqu'ici, les journaux rédigés au point de vue
des bons principes..gppelaient.du nom de rouge les
membres du parti démbcratique.
“II était réservé gu savant et éclairé M. de

Bellefeuille d’en découvrir une npuvelle sorte. Ces
phénomènes pourront-porter:lepom:de rouges-libé-
raux conservateurs.” . ..- mm;
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Bel est pas notre faitte si le “petit Boirrie ne

connait pas toute ln portée de ses beauxfaits politi-
ques : nous J’avertissons, pour notre;papt,-il nousfait
rire.
Le Pays ne veut pas voir de défection autour de

lhon. M.Dogion;et. malgré la réprobation géné- toujours à son service une garde vaillante de corres-
rondants qui se résument tous dans la personne de M.
arthe. Quelques fois M. Hénri"de Carondel qui

juge. toujours si bien la situation comibandela
garde!’

Voila comment le Canadien et ses alliés
sur la question Italienne se tirent’ d’affaire: pour
nous, catholiques ‘avant:tout, :nous sommes pour
le droit, nous voulons le règne du droit, nous invo-
quons le droit avant de nous courber sous l’action
abrutissanté de-la force.; et- jamais”les révolutions,
sous quelque forme qu’elles se présentent, sous quel-
que drapeau qu’elles ‘menacent . Pexittence des soci-
étés, quelque soit leur divise et leurs soldats, nous
trouveront occupés à leur préparerle:terrain; à leur
créer des sympathies,àles accldmér “dans“Teurtri-
omphe. Nous-aimôns la’ libeëté plus’ que ‘la vie,
mais mous.aimons ia vérité catholique plus ‘que la liberté,puisque sans elle, les sociétés se courbent,

ralé- qui s'élève contre-les transsetions” honteuses de
ce chef sans tactique, malgré tous les principes qu’il
avait proclamés le jour de l’élection pour les renier
en Parlement, malgré les fureurs aveugles du Globe
contre le Bas-Canada, le Pays continue à crier que
M. Dorion est plus fort que jamais. Cela ne nous
surprend nullement : le Pays est payé pour crier ; il
faut bien qu’il crie aujourd'hui comme il.criait hier
comuneil criera demain, Néanmoins le Pays fait
un aveu qu’il faut enrégistrer ;

“ Cependant, ceux qui nous reprochent desacrifer
des devoirs et des interêts nationaux ; ceux qui nous
dénoncent comme coupables de foiblosse et de trahi-
son devraient pquyoir montrer que leurs grelations
sont exemplesde toot Hime, et que la mèjorité pur-
lementairéactuelle est oppuyée au. dehors” par'un
Parfi éompacteet-'homogène. Cette fiche. avrait
été trop difficile ; aucun journaliste ‘nes'est trouvé,
assez complaisant ou assez effronté pour.l’entrepren-. sansrésistance sous le pied d'un despotisme‘brätal.

des cupi-lités individuelles, ”

Oui, vous avez eu le front de dire qu’il fallait faire
le plus honteux, le plus avilissant des sacrifices à M.
Brown pour conserver son alliance à M. Dorion ;
vous lui avez même présenté la carte du Bns-Ca-
nada, lui disant de poser à sa volonté les limites des|
deux provinces, détachant ainsi une partie des habi-
tans Canadiens-Français de leurs amis, de leurs
familles, de leurs compatriotes, de la nation elle-même
pourles livrer eux et leur foi au despotisme aveugle
du Protestantisme Haut-Canadien. Voilà l’accusa-
tion ; où sont vos preuves du contraire? Etrange
secte politique que représente le Pays, qui a perdu
le sentiment religieux, perdu le sentiment du devoir,
perdu le sentiment de l'honneur, perdu le sentiment
national ! M. Dorion, on s’ensouvient, s’est fait
élire pour rompre l’Union ; aujourd’hui il veut tout
sacrifier, nationalité, nouvelle délimitation de ter-
rain, représentation basée sur la population, pour con-
server l'Union et se faire le triste et ridicule servi-
teur de M. Brown !
Le National est plus franc : il admet que l’oppo-

sition n’a plus son ancienne vigueur ni son même
prestige :

“ Si nous examinons, d’ailleurs, les défections que le
cabinet et l’opposition ont respectivement ‘subies
dans le cours de la session dernière sur diverses pro.
positions, on devra s’apercevoir que ces divisions
apparentes de l’opposition constituent à cette der-
nière une position bien moins précaire que celle ‘où
se trouve le ministère en raison de la désaffection
qui le frappe et que son dbdain pour le question de
la double majorité devra nécessairement fortifier et
accroître dans le‘Haut-Canada.

“ Déjà l’état de choses actuel, le fait surtout que
le ministère avu se réduire à un nombre presque nul
dans la dernière session ses appuis parmi les députés
du Haut-Canada et a perdu tout contrôle sur ceux
qui lui restent, ce fait a amené la Minerve,—cette
feuille si servile,—à dire qu’il était-nécessaire ‘auca-
binet, pour exister, d'aller implorer, mendier l’assis-
tance de quelques membres de l’opposition du'Haut-
Canada en dehors de M. Brown. ”

Ces dénégations et ces affirmations de a adeur
ou d’abéissement prouvent“une chose,’ Cebtusle
Cabinet actuel ne satisfaitni le Hadt nife Bax/Ca-
nada ; ne donne justice ni aux! justes:‘demyndes‘du
Hautni aux justes réclamations’ du'Bal-Catata."La
race française est trop grande “dans’lepass‘ét dans
le présent pour qu’on lui refuse'toüte influencedans
la chose publique ; ‘la’ race ‘anglo-saxonné “ne peut
pas, ne doit pas se laisser gouverner par une majorité
étrangère. Si un tel étatde- choses existaitplus
longtemps,il faudrait recommencer nos vieilles luttes’
comme aux joursnéfästés” où une oligarchie infine’
avait des échafduds pour-le courage'ét'des ferspour
la liberté/"" CL Co .

cot, Crsitiie Bouin:

it é Boge,

Corps ‘Logisiatif'de'Fraiice.,

DISCUSSION SUR ‘L'EMPRUNTDR.AQ0MILLIONS)
(Suite et Fin.)

Mÿlé/président fait observer- queIM. J. Favre, dre. 1! reste acquis à la véritéqub le-gbuvefénent en se sofvantdes l'expression qu’il vient d'employer,

pas se porter vers cette guerre avec des tendances,
des 1dées et des passions qu’il ne partage pas, tout
en les respectant chez les autres. En désaccord
avec ses contradicieurs sur les causes, sur les résul-
tats et sur la portée de cette guerre, il ne voudrait
pas que son vote formulé en silence parût refléter
une couleur qui n’est pas la sienne. Quant à lui, il
veut une guerre localisée, loyale, de courte durée et
réparatrice, uno guerre qui améliore ; il ne veut pas
une guerre révolutionnaire, généralisée et sans issue.
Dans son opinion, la guerre que veut faire Ia France
est défensive. Quand l’Autriche a accumulé ses
troupes vers le Piémont, quand un traité a lié la
France à ln Sardaigne, et que le gouvernement
français s’est engagé à défendre son alliée aielle
était attaquée, n'est-il pas évident que la guerre est
purement défensive ? L’orateur ajoute que cette con-
vention faite avec le Piémont n'exciue pas les
chances d'une solution pacifique. Il s’est associé
aux espérances que le gouvernementavait lui-même
placées dans la réunion d’un congrès. ll a vivemeut
désiré que la fermentation de l’Îtalie contre l’Autri-
che put s’éteindre dans des concessions obtenues par
une loyale discussion. La spirituelle ironie avec la-
uelle on vient de proclamer les diplomates capables
tout ne porte point l’orateur à regretter la con-

fiance que lui inspirait la réunion d’un congrès, Le
traité de Parisà prouré quela diplomatie avait été
capable de conduire à bonne fin les questions lesplus
difficiles. ou

L'honorable membre ne oraint pas non plus qu'on.
puisse voir un excès d'optimisme dans. le vœu qu'ila
exprimé relativement à la courte durée delaguerre,
Au point de vue conservateur, les natignalités en
Europe ont leur équilibre ; c’est là uneloi qui s'élève
contre celui qui voudrait la troubler, c’est ce que
l’orateur appelle une garantie européenne. Cette
solidarité, on y porte lu main quand oufait la guerre.
Mais l'honorable membre croit fermement qu’elle
n’est pas menacée par la guerre actuelle, |

Quoiqu’il en soit, l’orateur accepte les faits,ac-
omplis; bien qu’une lueur d’espérance se laisse

peut-être encore entrevoir, il considère la guerre
comme imminente etpresque inévitable, et dés lors
il n’a plus de regrets. exprimer.: .Si le canon de la
France parle, comme on l’a dit :dans une célèbre
roclamation, il faut-que.ce soit lui qui parle le plus
ut. Dès que l’épée: de la France est hors du

fourreau, l’orateur n'a plus qu’un vœu à exprimer:
c’est qu’on ne scrte pas de la question, telle qu’elle
est. posée, c’est qu’on ne suscite pas tout le long.de.
l’Ajrenain une révolution ; c’est que la guerre reste
localisée,-qu’elle ait un but-précis, c’est.qu’on n’aille
pas consuller les populations sur leurs prétendues:
tendances; c’est qu’on ne dépasse. pas le but, et que
l’on sache s'arrêter si l’on obtient les conditions,roi-
sonnables que.le temps atla civilisation rendent né-,
cessaires. Ilveut la Lombardie apaisée, mais non
l’Itatie révolutionnée. . oo

Il votera les fonds pour la guerre, plein de con-
fiance dans la haute; sagesse du. gouvernement, II
est décidé à ne reculer devant: aucun sacrifice pour
ue le drapeau de la France, une fois vorti de nos

ontiévesssoit tehu’haut et ferme.
M.'de'laSiséranne dit que dans les gravescir-

constantés où le pays setroûve, c’est dans un silen-
cieux reeueillement quu la chambre: aurait dûémet-
tre son-vote. Mais, puisque tant de déclamationsde-

principes, lant'de'commentaires ont été faits, l’ora-.-
‘teur veut/expliquer, lui!aussi; le: vote”qu’il vardéuos
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ver dans un moment, J] voters pour le projet de loi,
mais avec la 1ensbe que ce n’est pas au profit des

idées révolutionnaires que va se répandre le sang de
le France. ; _

Il le votera, ayant présente à l'esprit celle politi-

que ferme et conservatrice dont l’empereur ne n'est
pas un sul instant départi depuis dix ans, devant
tous les gouvernemeats de l'Europe.

11 le votera sous l'impression des preuves de wo-
dération que l'empereur à données en faixant à
l'heure su,rême des concessions de nature à conju-
rer le fléau de la guerre.

I) le votera parce que l’inutilité même des efforts
tentés depuis ti ois moispar la diplomatie européenne
pour-dénover pacifiquement fe confit, & démontré
usqu’à la dernidre évidence que I'Autriche la vou-

tait réellement, cette guerre, dont elle seule doit dès
lore porter la terrible responsabilité. "

Tl votera enfin le projet de loi, parcé qu’il ne
eroira jamais que Île souverain qui a fait reculerle
désordre et l'anarchie dans son propre payt, qui a
rétabli dacs toute sa plénitude le principe d'autorité,
et qui, pour lui emprunter tune Leureuse et piltores-
que expression, à replacé en France la pyramide sur

le base, puise vouloir la renverser ailleurs, Tels
sont les sentiments qui animent l’orateur; en les ex-

imant, il croit être l’écho affaibli, mais fidèle, de

pensée de la plupart de ses collègues. ' :

M.le Général Lebreton dit qu'il croit repondre
au sentiment qui anime un grand nombre de ses col-
lôgues, en faisant connaître les impressions que le
doiniment, au moment de déposer son vote dans une
conjoneture aussi grave et aussi solennelle. Il est
de ceux qui ont ardemment souhaité, qui ont espéré
jusqu’au dernier monsent le maintien de la paix ; il
est de ceux qui ont regretlé que, sur une question
qui, depuis plus de trois mois, tient Pl£urope en sav
pens, une communication n’ait été faite pour la pre-
mière fois au corps législatif, qu’au moment où le
drapeau français se déployait en face du drapeau
étranger. ll n’y a plus de place pour Phésitation,
lorsque notre glorieuse année va verser une fois de
plus son sang pour soutenir l'honneur du nom fran- :
ais.

¢ L'otateur votera donc pour le projet de loi, parce
qu’il a la ferme espérance que la gurrre ne sera ni
une guerre de conquôte ni une guerre révolution-
naire, qu'elle ne déviera pas un seul jour du but que
lui a assigné le gouvernement lui-môtie, celui de re-
pousser l'a
armes se sont plus d’une fois associées aux nôtres
sur de glorieux champa de bataille.
La clôture de la discussion générale est prononcée.
M. le président donne lecture de l’article 1er.
L'article ler du projet est mis aux voix et adopté.
L'article 2 ext également voté.

- L'ensemble du projet de loi est adopté au scrutin
à-lunanimité de 247 votans.
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Nouvelles et Faits Divers. i

==Parini les passagors du Jlungarian se trouve
Mgr. Pinsonnault. ll à laissé Québec mardi par le
chemia de fer pour se rendre dans son diocèse.

 

 

—M, A. M, Deliaie, Greffier de la Paix, a été
nommé le 28 courant par S. l£. le Gourerneur-Gé-
nbral au poste de Commissaire du Ilèvre, eu rçm- ;
placement de 3. H. le juge J. A. Berthelot, qui à |
résigné.

ous croyons celte nomination très-judicieuse, <i
l'on se rappelle le rôle joué par M. Deliste l'an der-
nier dans la célèbre affaire des Améliorations du
Havre.

 

—Le déménagement des bureaux Ju Gouverne-
ment est commencé. Dimanche dernier, le Boto-
manville est entré dans le port de Montréal char-
gé de meubles de ménage et enmenont quelques
employés. Le Bowmanville devra faire un second
voyage pour le mOme objet le 6 du mois prochain,

~Un vieillard, du nom de Simon Parent, à été
arrôté lundi dernier so3s la prévention d’avoir com-

ggression dirigée contre un pnys dontles |.
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de notre consul jusqu'à la régulasisatjon—aujourd’hui
assurée sous les autres-—de. tous'les services.

—Voici un détail inédit sur l'arrivée de nos trou-
pes en Piémont. Au passage du Mont-Cenis, le
froid, la neige, la pluie avaient coupé la parole à nos
soldats; tout à coup l'un d'eux (du 55e de ligne)
s'ôcrie: “ Si le Lon Dieu avait eu un sac sur le dos
‘* quad il créa la terre, il n’eût pas fuit les imonta-
“ gnes si hautes.” Kt tout le monde de rire. Ces
braves gens étaient eneffet chargés de tous les effets

| mis un vol au préjudice de Messire Duranseau.
L'objet du larcin était, dit un journal, une fort jolie |
pièce d’orfévrerie, en argent]ciselé, qui favait été
présentée à l’ancien et vénéré curé de Lachine, il y:
à environ 20 ans par Sir George Simpson, gouver-
neur de la Baie d'Hudson.
On ignore quelle cause n pu porter l’inculpé à se

rendre coupable d’une action si honteuse et si dé-
shonorante pour tous les âges de la vie, mais surtout
pour des cheveux blancs.

—Le fait suivant s’est passé au Texas. Un Juge
venait de- condamner à mort up pauvre diable du
aom de ‘Joho-John, convaincu de meurtre. II Ini
adressn le discours suivant :—* John, la Cour avait
cu réellement Pintention de retarder votre exécu-
tion jusqu’au printemps prochain ; mais il fait bien
froid, et notreprison se trouve dans le plus déplora-
ble état. Toutes les vitres des fenêtres sont bri-
sées ; les cheminées fument, le nombre des pension-
naires est tellement considérable, que nous ne pou-
vons:donner qu’une couverte à chacun d’oux. Par
tButes ces raisons, et pour abréger autant que possi-
ble vos souffrances, nous avons décidé que votre ex-
beution aura lieu demain matin après dôjeûner, à
l’heure qui conviendra le mieux au shérif et qui vous
sera le plus agréable.””—On ne dit pas comment
John:John a rèméicié Ia Cour de ses intentions si
délicates. ne

“Nous lisons dans la Minerve:
MEl’Evêque de-St. Hyacinthe, accompagné de
M;5. Soly, chapelain de sa Cathédrale, s'est traus-
ptfté mardi de la semaine dernière, dans la paroisse
de ‘Sti: Mathias pour y bénirla première pierre d’une
église‘qu’une partie des habitants de cette paroisse
étaient à l'honneur de Notre-Dame de Bon-ecours,
eh vue du magnifique bassin de Chambly. et à une
petite distance du superbe pont qui relié en cet en--
droit les deux rives du Richelieu. M, le Gd. V.
Cievier'et M:le Ouré de la paroisse assistaient Sa
Gfindeur dans cette pieuse cérémonie qui avait atti-
rénon seulement les intéressés à l'érection du nou-
veäu sanctuaire de: Notre-Dame de Richelieu;mais
encdre un grandnombre -de fiddles ‘de’ la: paroiise et
des paroisses environnantes. oe

Nouvelles -desolante des Mines ‘d'
TL Riviere Fraser.”

*

Or-‘de-la
vo.

;wor

Xie,bandede,500em
Pesk, vient d'arriver à
tristes nouvelles de ce prétendu El Dorado. La

grants, revenus de: Pike’s

roûte qui conduit à celte colonie estjonchée des,ca--|'
Lesplug;davres de:ceux qui sont, morte. de-faim.)

foitusés-se{nourrissent:de poires conservées;

Cg gh A te

‘St, Louis, 24mai.…

t.: Joseph, don-ant les plus |

WNes

de campugne, dé‘ quatre jours de vivres:et de 90
cartouches. ee

|

j: =A propos des turcos, une correspondance de
Gônes donne sur leur arrivée à Gênes des détails
assez cocasses, Ul paraît que ces broves enfants du
désert sont p'us forts sur la baïonnette que sur la
géographie, et qu’en débarquant àGônes,ils éroyaient
trouver sur le quai des Autrichiens.

Quand les navires qui les portaient: eurent jeté
l'ancre dans le port de Gênes et qu’ils ‘tirent s’avan-
cer les canots de débarquement, nos turcos mirent
procipitaminent la baïonnette au bout du fusil, et
roulant des yeux féroces, ils se bouleyersèrent à qui
sauterait le premier dans les embarcations. Les

Vin Olaret, en tonnes et caisses (St, Julien)
Thés, Twankay, Jeune Hyson, Gunpowder,

Impérialet Souchong
Pipes T. D. Cordnges, ete. !

NOAD & FRERES.
3 juin. bo —56

treat comereeee

AVIS AUXGENS D'AFFAIRES,
LES Suussignés informent le Public en Général qu’ils

sont prêts comme par le passé à exécuter tous les ordres
qu’on voudra bien leur donner, tels que Oollection d’Ar-
gent, révision de Livres de Compe, Lettres d'Affaires
ou autres, distribution de Lettres Funéraires, recherches
pour toute situation à donner ou demandée comme Com-
mis, Compagnons, Apprentis, etc, ; affaires auprès du ;
Gonvernement ; recherches dans les Répertoires des
Notaires défunts, chez les Greffiers, dans le Bureau
d’Entégistrement, eto; Prat et Emprunt d'Argent, Col-
lection de Loyers, Ventes de Maisons ; ventes, achats et
Expédition de Marchandises, quelque soit le Heu de leur
expédition, etc. otc, .…,
les Soussignés s'engagent à donner toutes les recom-

mandations qu'on exigera d'eux—promettant de faire tout
sous le plus court délai et à des conditions très-libérales.
On pourra toujours voir l’un des soussignés au

No. 108, RUE DES ALLEMANDS,
Le Matin jusqu'à D heures ot le Soir depuis 4 heures jus-
qu'à 7 houres.

L'expérience que les Soussignés ont acquise dans toutes
ces sortes d'affaires leur fait espérer de donner pleine et
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g [13450 Meilleur Fer raffiné de * Bradley”

Bagnall” ot autres,

 

100 ‘“  Feren Feuilles Nos. assortics.
60 “ Fer à Cercles et Feuillard.
149 * Plaques a Bouilloir de “ Thorneycraft”
D # “ “ “ Low Moore”
8 ‘ Meilleurs Rivets pour Chaudières.
A vendre par

FROTHINGHAM & WORKMAN.
3 juin. 56

ZINC ET ETAIN EN BLOC.
TONNES de ZINC Silesien,
1 d’ETAIN en Bloc.
A vendre par

FROTHINGHAM & WORKMAN.
3 juin 56
 

CLOCHES D'EGLISES, DE MANUFACTURE
ET DE BATEAU A VAPEUR.

ENANT d’être reçnos pr le North-American une con-
gnation de OLOUHES d’ACIER, un article supé-
et à beaucoup meilleur marché que le métal à
e.
A vendre par

3 juin,

Balances de Comptoir et a Plateforme
Brevetées de * Fairbank.”

rieur,
Oloch

_ FROTHINGHAM WORKMAN.
56
  entière satisfaction à tous ceux qui les emploieront. chofs français s'enterposdrent : ‘“ Que faites-vous !

leur cria-t-on.—L’ennemi !” répondirent les turcos,
en mon trant de la main Gênes.et les soldats piémou-
tais en ligne sur le port. On eut beaucoup de peine
à les dissuader de cette idée ct à les empêcher de
prendre d’assaut une ville qui les attendait les bras
ouverts et avec des montagnes de bouquets.
Quand ils furent enfin à terre’ et calmés, autra

scone comique, Ils allaient à la provision et sor-
taient furieux des boutiques.“ Qu'est-ce celà ? di-
saient-ils à leurs officiers, pas parler français, pas
parlor .arabe,! quels diables donc 1° Pour eux, la
terre ne doit évidemment contenir. que nos deux
raçes., Quandzils vont voir et entendre les Croates,
ce sera Curienx..  < .,,- |“we +

, —Si.l’onen croit la singulière statistique suivante
l’Agglétérre n’arien à“envior aux Etats-Unis,sous
le rapport desdéiélés conjugaux. Ceschiffres nous
sont foufnis par un honorable membredu parlement,
qu aeu la curiosité de relever l'état. des ménages
‘de Londresef du comté deMiddlesex. "~~

Fémmes qui.dnt quilté Jeürémaris pqursuis,

quant—en publie—une haine féroce sous
lez apparences d'une, feinte politesse... .

Couplesvivant ‘dans uneindifférence visible. 510,132
Couples réputés heureux dans le monde,

wais nine conviennent pas intérieure-
ment de leur, bonheyr. » vo... ces °

Couples heüreux par cop araigoaresdai.
tres beauconp ‘plus nia bebrk .

CoiiplesVéritit
135

+

ool tm

 

 Celieqe

Yre leursAm 89.9 e0sc0cesssee o'soe 1,362

Mis qui 58posigs pour éviterleurss "7
Cc res...oo »...e... ceecars .. 2,371

:| Couplesséparés volontairement.+... 4,120
Couplesvivant en guerresous lobeti197008
‘Couples se glissant. cordialement, maismes-

163.320"

1,102 |

lemên€hedrtlé3, 4:14 00507 77077

Les Soussignés profitent aursi de cette occasion pour
informerle publie qu’ils ont cessé de travailler avec
Mr. O. A. Rochon, agent et collecteur, depuis le 25
février dernier, et qu'à l'avenir ils travailleront seuls et
pour eux-mêmes, Mr, O. A. Rochon n'étant plus autorisé
signer leurs noms.

JOSEPH AUDET
J. Brs. MAROOUX.

Montréal, 3 juin 1850. 86
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VOYAGE DE PLAISIR,

MONTREAL A TROIS-RIVIERES.
Le Splendide

VAPEUR VICTORIA,
OAPT. DAVELUY,

: PARTIRA du Qual*DIMANOHE, le 5 JUIN prochain,
à 74 hèvres A. M., pour une Excursion de Plaisir à Trois-
Rivières, retournant le même soir. :
Une Bande de Musique sera à bord.

,- Q'es’ une belle occasion offerte aux
Jamais fait ce trajet pendant le jour,
pagnes des deux rives du St. Laurent.
+Prix du Passage pour l'aller et retour 5s. ou $1.
On pourra obtenir dea billots aux Hôtels suivants :

- Donegana, St. Lawrence Hall, Ottawa Hotel, Montréal
Houpe, Hôtel du Oanada, Hôtel St. Nicolas et Richelieu,
Hôtel Commercial, -: - YL.

juin, . rin 561

LEDr. LAROCQUE
,Gadué duQollége McGill, ci-devant de Rigas ‘

‘iso pratique de 12 ans à la camvagne, a établi son bu-
veau, PRTITE RUE ST. JACAUES, No.14, vis-d'vis
‘ohéx lo DriTeadel. Oonsu.tation d& toute’ heure de la
journée ;les!pauvres: gratis.

personnes. ui n'ont
la mirer les cam-

r

 

; 0 éte toy ‘bre rtoiarQ08
A9 Totalna:s-40v00dr4 À éurleiotn 872,522

Fo oildeDU « Montréal, 3Juin1350.9...

d, après

N°sommes agents pour la vente de, ces Balances
Oélèbres et en tenons toujours uzassortiment

complet.
FROTHINGHAM & WORKMAN.

3 juin. . 50
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naigre et d'oi sauvages, On a trouvé we oo POST SCRIPTUM. ; VENTE A L’ENCAN.
me, ou plutôt pletta ‘vivant, nasmé Bleue, oa — #4, 7 DAR 3. coop à ¥
 raconté qu port avec deux de ces frérenet] |" : Nouvelles d'Europe, > 1 PAR I.GKSPWAY.| JOHNHAROLDKo. olRae MOIop,l'un de ceux-ci étant mort de faim, les deux autres Le — ' à es es a © £ , intention de convertle en ARGENTwrantreoo"arly
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gre. Un: geur, parti avec neuf com-| Mai dernier. | qualité dedes Ouvrages, celte pote Sera un moufaug
pagadts, les a vo mourir fous les uns aprés les au-| Les snarchés songièn baicse. AUX parve FE JANET OL à voir pare
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Nous lisons dans le Puys : oe Lundi 6 Juin MANUFACTURE DE MARBRE DE wy, -
—Notre compatriote, M« Perrau't, imprimeur-édi- rations militaires récenes. Vercoil. Vente à DIX |Mails,le ’ INGHAM.-Les plus beaux dessins en sculpturewo ;

teur à Montreal, vient de faire construire un nou- Les Autrichiens ont évacué Verce Le AJOSEPR.&Ci... deGoût sur Marbre,sont malotenant exécutés por ë
+restrvapenr-te-Cofaméta,: destisé au’ sérvieu“te-le{--"Le" Post,deLiverpool, assure que le pas-f l'auments, etdécorations d'Eutlos’ Punébre,Ti yg,
rarigation entre Montréal et Québec. Samedi der-|sage du Tessin par les français serait le FAULE! FAULX! FAULX! de Marbre do Wan.. Cunningham, No. 77, ue he.” MES

nier, ce navire a été essayé, en présence d'un grand signal d’une gere européenne contre Ja MANUFACTURE DE MONTREAL. uno réduction de vingt par cent. Il n'y « pas ume me r+

nombre de personnes. presse française et an-| France, et que les Autrichiens marcheraient 1 Doz. 4 àCÉLERRES FAULX DASADIEN- facture en Oanada qui ait autant de Marbres en mai »
glaise figurait au noi:bre des assistants. Nous avons sur Paris, ) NESET 0 [BSdo“U1iggins,” Iégales : pour exécuter les commandes des personnes qui real i

remarqué les rédacteurs de la Minerve, de 'Ordre,| Venise est bloquée par une escadre fran- aucunes Faulx qui sient étô importées en bien lui accorder leur patronage.—Voir annonce MIRE‘du Herald, du Pilot, outre non collaborateurs. Le çaise Canada etabbeaucoup meilleur marché. Un -59-4 142 2
Cuumbia est un fort beau bâtiment, d’vne grande}?__°_ - _ _ discompte libéral alloué au Commerce. AVIS sx à
capucité, et meublé avec élégance. Il réunit tout! 7755 em ce À Vendre par , A AU COMMERCE, 5

i Vous né 11g Par nos colonnes d’Annonces, nos lecteurs FROTHINGHAX & WORKMAN. —_— 5
le coufort desirable. Nous a¢ doutons pas qu'il}. de la vi ile maison F 3 juin 86 ;
n’obtienne promptement les faveurs du public, car Yerront que les Me1 phdes" € manon vs - MR. A. ALLOUARD 1,
son préiier voyage à donné lieu à une véritable thingham et Workman ne le de en rien en Le PELLES ET BECHES. Commissionnaire en Marchandises.‘ 5
fête, à laquelle assistaient bon nombre des person-| il et en entreprise à leurs te æur 100 DOZ. de PELLES et BECHES de “ Hig-| 3 RUEPAVÉE ST. ANDRE, A PA} 3
nes les plus distinguées gb "Montréal. Les demoi- {importation est énorme cetle année. La seuie gins” Manufacture de Montréal, del? » PART, 5

Iles de M. Perrault fait les bod annonce en convaiccra les marchands. différentes qualités, garantiesen tout égales — ry

grâce parfaite “illesont hure te,été Tort bien MM. Frothingham et Workman encourageant‘ : oroe arch,pete 164 70 pour cent à A dgedel'Ach de Pepe MM. les Négocians o, id. ont, ste, € . LC ; meilleur marché. se charge de l'Achat et Expédition de toute egpeed pk
secondées par les officiers et employés du vapeur, l'industrie nationale tirent un grand nombre de leurs A Vendre par , MARCHANDISES,dont tes.demandesluisont> web £
qui tous, nous ont para dignes des fonctions qui leur; produits de plusieurs usines du pays. Les cing pre- FROTHINGHAM & WORKMAN. Ses Rapports continuels et directs avec les prema’ 3
sont confiées. La Golunbi a été fait l'automne Miers cadres d'annonces sont des objets fabriquésici! 3 juin. 56 Fabriques otles Ouvriers Fubricaus EN CHAMgp,

; . . . . ‘ teur. e metten me d'offrir à ses Clients d

dernier a la Crosse £ jed-du-Courant).parun des en Canada. Nous y referrons le lecteur HACHES. réels et notables, en leur procurant les produitsdethemeilleurs conatructejrs maritimes du Bas-Canada. ; . “
M Louis Labonté ‘Ses dimensions sont comme &#rLa probité reconnue, la grande activité et 1000 Pan de HACHES gamaties de Hig- PREMIERE MAIN.

y 2... . l'intelligence des affaires sontles trois marques requi- . Toute Marchandise, achetée par son entrem
suit : — Longueur de,proue en poupe, 222 pieds ; !nte ge allaires . : eq À Vendre par Facturée par lui à PRIX NET, moyenuant u Con ho
largeur, de bau 2645 profondeur, 9 ; moyenne du! set pour recommander au public ure Maison d’A- FROTHINGHAN & WORKMAN. mission fise. ne Con. MES
tirant d’eau, 5 pieds. La maèbine à une force dr gence. hai J insé 3 juin. a6 S'ADRESSER POUR LES REFERENCES

Wherhalle pear flan rwUteJe TARTERES, à Pods TENRÉ, FIL#8 Ou,une pression de dix pouces de vapeur. Considér vu . . . TURÉESparla C ie de Tari °

sous les points de vue de solidité, sécurite et aisan- qualités : ae fois, a chose coenive Fes MANDEAOT Un Amortimenscomplertoujour ae 13, RUE L E. :
ce, le Columbia peut rivaliser ayec (ous les vapeurs 8'Ors conter ‘a négociation ' : mains. A vendre par
dwSt. Laurent Pes ens’ i?conmaissent wn ca- liquidations les plus difficiles. C’est à tous ces titres FROTHINGHAM & WORKMAN. CORRESPONDANS,; *

nw St . gens’ qui ; la liberté de récommander au pu- juin ng A Montréal, Canada, À Loudres. FE
pitaine en parlent comimne un navigateur expérimenté QUE nous prenons la liberté de roc p i Quélec. : 8t, Pétertbourg. E+
‘el un homme très serviable. Aussi, sommes-nous blie la nouvelle maison Audetteet Marcoux dont CLOUS COUPES ET FICHES. Mexico. : Trieste. Ÿ
‘heureux de recommander la ligne Perrault aux per- l'annonce se trouve plus loin. Tous ceux qui ont 2000 QRTS. de grosseurs assorties de la Célèbre Vera Que 16 Livourne. Lu X
sonnes que les affaires ou leur plaisir engagent à employé ces deux messieurs savent si nou disonsla Manufacture de In Côte St, Paul. Aussi, * ourelle-Ortéuns. | ouvale principle RY
voyager entre les deux métropole du Bas-Canada. vérité. AvClowàRiver Breretés de Dunn”. Paris, France, mai 1869. ag hae. 3

Un bouled soragé var d ANNONCESNOUVELLES oo FRUTHINGHAM & WORKMAN. AVIS -
—l'a bouledogue en à paru dernièrement . 3 juin. 36 : at avi

dans les côtes St. Layrept ef’ St. Luc. Entr'autres . - TOLES anisqu'ilsontavertnuDares auNo. 61uedues
ravages qu’il a faits, on bous apprend qu’il a dévasté = : = se “ inissaires, vis-d-vis le Bassin des Vapeors de Québec,
surtout la basse coir de l’Hon. M. Quesnel, aux ots(BosAse: QUALITE 2000 BOITES de Téles * Swanseu,” du Canada lerecevront des ordres pour leurs BONNE AL. VHS

i
‘ . u 5 C.environs de la montagne. Resine de Palmier 1800 “ . € Hamorgan,” THOMAS & WM. NOLSUN & CIE 3

A, , ' 31 mai dees ba
Le Herald annonce la nomination de l’Honorable Huile de Noix de Coco, A Vendre par 8 ; ; = y

Charles Moudelet, juge de la Cour Supérieure, au À vendre par NOAD & FRERES 3 juin FROTHINGHAM & WORKMAN. AUXSS Ë
poste de Juge de lo Cour d’Appel. 3 juin. 86 : F Laeae ALAVALLÉE informe respectueusement MDI les Mur. pe

ERBLANC. ciens et le public qu'il a transporté son Atellier à Mont.
. ’ . ; réal au No.3 Rue St. Vincent vis-à-vis le Bu

_ —Jobn Henry Byers, meurtrier de Thomas Phi- LARDNESpa VESS 6 POITESde PERBLANCQoke 10 ols | L'Ordre. ll réparo et accorde toute sorte d'instruments p 12
lipps à subi la peine capitale à Merittsville, le 31 À vendre par ax Dee peilleneFerblane Charconl, IC, Musique : tel que Orgue, Pinno, Harmonium, Accordeur, [J
mai. Avant de monter sur l'échafaud, il a reconnu NOAD & FRERES. Avendré par 1 UT Viclons, Instrument en suivres&c. ; sed le S
son crime. Près de 5,000 personnes assistaient à 3 juin. 5e FROTBINQUAM & WORKMAN. |, pére sl'encouragement wilsolicite, modLoi fon £
l’exécution. 2 juin. 56 Ph4 aide 5 I ' = E

FLEUR Superfine No. 1, de Fantaisie et Avoine, en ; : Luow H

Les Françnis à la Guerre. lots convenables aux acheteurs.AD & FRERES. FONTE EN BARRES. NOUVEAU MACASIN R

-—On rapporte cette particularité de l’arrivée de 3 juin. 66 | 530 Tosancherecommenarr es d’Epiceries, P
nos troupes à GGônes (arrivée que le besoin de défen- RILLANT de M a ! À vendre par Soucaionés étant eutréaen Société
drele territoire piémontais avait dû faire précipiter)| SUCRE B NT de Muscorade : FROTHINGHAM & WORKMAN, LES Soussigués étaut entrés en Société sous les nom h| de l’armée n’ re à + Melneses de Muscovade et Terrée 3 juin 56 et raison de OHARLRBOIS & SHARPE, inforwest leurs Eque le paycur de l'armée n'ayant Su arriver à temps| Brandy des Propriétairgs de Vignobles de la Société IU . amis et le public qu'ils ont ouvert un i«en Piémout, on se scrait trouvé embarrassé pour les Centrale, en Tonnes, Quarts ot Octaves, Pale et . MAGASIN DEPICERIES ¢premiers besoins de nos soldats si tous les principaux | Foncé, Martell Fer en Barre et Feuillard. à E NOTRE-DAS EE =
banquiers de ‘l'urin ne se fussent mis à la di-position Brandy de Marteli, en quarts TONNES de Fer Ecossais, bien assorti de ‘ Glag. AV No. 204, RUE X¥ DAME, dans le Magatir c- FE

devant occupé par W. C. Bryson, Jr, où ils feronils
commerce d’Epiceries cn Gros et en Détail, et en tenas!
constamment en mains Un grand assortiment Nouveaue
varié d’Epiceries de toute espèce, espérent mériter ve
part da patronage et support public.
Le patronage des familles particulièrement s0'licie
Les ordres serout promptement remplis, et les Ve

chandises expédiées sans délai dâns toutes les partiese
la ville,

CHARLEBOIS & SHARPE.
W. A. Charlebois,
J. L. Sharpe.

Montréal, 31 mai 1859,

LICITATION VOLONTAIRE.
SERA adjugé et vendu nu plus offrant et dernier €

chérisseur, à In porte de l’Eglise de la Paroisse St Loi:
de Gouzague, LUNDI, le TREIZIEME jour de JUS
prochain, « ONZE houres de l’avant-midi, l’Imweutis
ci-après désigné dépendant de la Communauté de bie:
qui a existé entre Vame JOSEPHTE LEDUC ct feu JE
FRAÇOIS GÉGAUX, eu son vivant, écr,, de St, [ri
de Gonzague,—savoir:

Uneterre étant la moitié Sud-Ouest du numéro sing
trois du sixième Rang d'Armatown, eu la Patvise À
STANISLAS DE KOSTKA, contenant deux Arpeots t!
Quatre Pieds de Largo, sur Vingt Cinq Arpents de Pro
fondeur, bornée, devant, par le Ghewin l’ublic, derrier,
par le Trait-Quarré des terres du Cinquième Ra
d’Armatown, d’un côté, par la propriété de Fracçe
Branchaud, et d'autre côté, par In propriété de Antoise
Sauvé ;—
Les conditions et réserves seront cuunues ther it

Notaire soussigné, et publiées le jour de In Vente.
J, M. GARAND, %. ?.

St. Louis de Gonzaguo, 23 Moi 1869, di #
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Mèches Brevetées.

OUR Minera Soc ou dans l'Eau
mains et a vendre parP
 

A vendre à bas prix, étant une consi
FROTHINGHAM &

3 juin.

ation.
ORKMAN.

56

Ÿ

Chaines et Ancres.

seurs assorties, etc, etc.
“ À vendre par oe

: FROTHINGHAM & WORKMAN.
3 juin. 88

; constamment en |

FROTHINGHAM & WORKMAN..
56 :3 juin,

Briques Brevetées de“Ford.”
500 AMIQUESBrevotés, reçues ex Minnesota

HAINES ot ANOREScélèbres de * Wood” do gros-

 

QUINCAILLERIES,
UTRE les effets ci-dessus, les souss|
vente leur FONDS ordinaire si COX

BIEN CHOISI de Quincaillerie, qui com
pèce d'articles dans cetto ligne de co
aux conditions les plus av®niageuses

4 anglaie, allemands ot américains. Les
raïgonnables ; teémes ordinaires de crédit

nés offrent en
PLET ET SI
pren: touto es-

rmmerce, achetés
sur les marchés
prix sont très

  
    

  
  acand
La LR

VOYAGE DE PLAISIR
TERREBONNE

| Vapeur Terrebonne
CAPT. VOLIGNY,

VUle mauvais temps de Dimunche dernier, le!
GF DE PLAISIR A TERREBONNE EST RENIS 4
MANOHE 5juin; il partira du Quai Jacques: ve
.8heures A.M., arrôtant à Longueuil, Boucherville et
rennes, 2

. Passage, aller et revenir, 2s. 6d.
q¥ aura une Bande do musique a bord.

|. 24mai.

  

+

 

rire

AVIS IMPORTANT.

BOIS!BOIS!
CHARLES BLAIN, Ecr., Notaire, à St. Hugues, ve

été surpris snbitement par la Mort dans uno entreer
considérnble, In Surcession offre en Vente 8,000 of 41°
‘ques certs BILLOTS rendus à un Moulin puissent,

bl x

A

C
a
r

 

a
n
e

 

  

   
‘FROTHIN A: ‘priété do D. 8. Ramany, écr,, et prôts à être Sciés, Le

3 juin. HAY + WORKUAN, ? Très bonn_ qualité "lo Bois, le plus grande pattie d EN
— — Tin:bons Ohemins, communicationsfaces aret ; 2

‘ archés el conditions rales. rence, Ur °° JAssociation St, Jean-Baptiste, LARDY, St. Hugues. ’ a

ASSEMBLEEGENERALE, | |—— _"—
5 N RAL oo a0 hdne TELE:| HUILE DE MORUE. :

MBLÉE Générale Annuello des MEMBRI — €.
de l'ASSOCIATION aura lieu AtledonVENSdun

|

16 225952 1 PURE HUILE DE MORUE, %une des Salles de l'Institut Oanadien-Français, ‘Petite

|

~~A Vendre par Ëne St, Jacques, à SEPT heures et DEMIEdu Soir." ‘ Sor AREER J. & J. MILLER, es
Le = “0, Av.LBBLANQj... 1: + ©  Magnsinde Ouiren Groh J

Sj, :-Oom,Ordonpateur. 29 avril ! “". ‘Gotu!desues St. Pierre ot Tewolt KX

un LAS ue 0886 9 avril; 24e
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CENT MILLE ROULEAUX

TAPISSERIES,
; Anglaise et Française,”

[RES JOLIS DESSINS, TRÈS VARIÉS;

"af prit Six Sous le Rouleau
: Co ET

Au-dessus, ‘suivant la Qualité.

Vendre chez
Aer SABRE & GRAVEL,

No. 30, Rue St, Vincent.
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AMy Co,de Me ar ie ann ya mem
  

 

Hurloges, Bijoutier, Etc,

(res No. 189, RUE NOTRE-RAME. .

TOUTE desorption de Montres, Pendules, Boites Mu-pleales, Compas, Télescoyes, Stéréoncopes, Lunettes et
uments de mathéma , etc.etrente tiques, etc., Réparés, Ajustés

r. D. M. MePherson envoie che à Pendul
leslivro à domicile sans charge her Los Pondulrs 4

mai.
—

t

«53
…

 

cota

EMENAGEMENT.
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—
-
_
—
—
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Ln ‘ORDR B:

    —_

NOUVÉAU. MAGASIN
- ' DR >. ? ;

MARCHANDISES SECHES.
M. BROBSSARD,:

No. 58, RUE NOTRE DAME, No 58,
À Bâtisses Borvlanget,

(Vis-à-Vis lu Pharmacie du Dr. PICAULT.)
—

VIENT D'OUTVRIR UN MAGASIN de Marchandises
Sèches, à In place ci-dessus, Où il espere recevoir de sed
aumis et du pnhlio ea général, un ençouragemen*t libéral

AVIS! AVIS !!
DONNELLY, GAMERON & CIE.,
PRENNRNT la liberté d'informer leurs amis et les

Marchands on général, qu'ile débitent maintenant a leur

265, Rue St. Paul,
UN ASSORTIMENT COMPLET DR

Marchandises Seches

  
     

COMPAGNIE DU RICHELIEU

  

  Ta

LigneQuotidienne deia Malle,
ENTER

MONTREALET QUEBEC.

 

 

 

27 mai 1859. do—b4 hyanaMofurmesernila0)bopusrie dusMarchandsungoûtjodicious,etdanederpuaux ANGLAISETESSANGERS VAPEURS QUEBEC APO
c IMPORTATIONS RÉCENTES. THearn Commepar le passé wn assortiment de dent, qietesvardot euDraps dus, Conranables à La Saison © : Laissent réirites lea rp- i Hardes Faitca des plus étendues, st aussi Drap, Casimires Etoffes ue Robes, v loncote Re ot gran- * Montréal, 24 wareonBLLY, CAMERON & nr suit : patréel comme
LE Soussigné reçoit actucliement par le CITY OF derhionvob Vesting, vio, etc, éto., le tent dans le re ute q y 810, etc. Indieanes à don VAPEUR QUEBEC, CAPT. RUDOLF.

QUEBEO de Londres et offre en vente ; À 25 POUR CENTA NEILLEUR MARCHE QU'AU- reopepenrhsont marquées en chiffres, et no se Blé de Semence Les LUNDIS, MRROREDIS ot VENDREDIS 4 6 b. P. M.
Jambons de Westphalie, us Ces COR camkav.

|

20m obits.

|

| ox VAPEUR NAPOLEON CAPT. COITE. 

YARMOUTH BLOATERS (POISSON)
, es de CROSS & BLACKWELL, Olives

Maeetd'Espagne, Assaisonnement de Muskroom

 
 THÉSFRAIS, -- TFRANCH.

- HOUVELLEMENT RHQU de New-York, une d LE Soussigné vieut de recevoir par le 3.8. NORTH
quantité de THES NOIREEt VERTS, qui sont vendue à BRITON, 1,00 Minots de Blé de Trois Mois, acheté,

Les MARDIS, JEUDIS et SAMRDIS à 6 heures P. M.
La Compagaie du Richelieu à fait des arrangement

avec la Ligne Canadienne de Vapeurs Océaniques par
AVIS.
 

‘oix: Jambouns et Langue mis eu pots : Chutney ; DEPUIS LE PREMIER : 3RNIK f- 20 3d gt Je la livre, Venez en essayer au magasin d dans le Nord de la France expressément pour Semence lesquels les passagers laissant Montréal pour l’'Rurope les
dePate de Bloster et d’Amchovey ; Moutarde fairea LOISLEPREA on AVRIL DER “IFR.Te “ ! - v. D. 8 ROUD. natdont une partie est dit BLE BLANC et l'autre Vendredis Soir, sont assurés d'être à temps pourle Vais-

Française, Moutarde Aromatisée de Soyer ; Truffes ; No. 33, Rue St, Laurent. BLE ROUGE. Les personnes qui désireraient s'en pro- seau d’outre 3er, qui quitte le landemain : ce dernier at.

Poudre Currie; Gelée de Pied de Veau ; Essences : Ess. A ° DUBORD & Cie. 20 wai. e—52 t0rer sont priées de œ’ad:esser immédintemient aux tenderu l'arrivé du Vapeur de Montréal.
Je Shrimps: isa. d‘Huitres; Saveurs de Soyer; Crémed Voûtes de

Moutarde de Rix en flacons
 JOSEPH LBVY,

1 . Pite Italienne ; J'ai l'honneur d'informer mes pratiques et le public 41e {ENT RE . L. RENAUD Agent.

saludeetd'une dernie dives ; dode Coleman enpots j» viens de fuire de grandes améliorations à ma NOUYELLEME? gus Montréal. © mai 1859 Vig-d-vis to Marché Ste. Anne. Bureaude La Compagnie du Richelieu, } Re
; Gelatine de Cox ; Marmelade Ecossaise : A ont ma . 48 ontrésl, mai 1859.

delet Hpder, Norihwilts et Cheshire, etc, etc. ! MANUFACTURE DE TABAC, 80 SAISSES D'AI LUMETTRS, boître rondes, en : ot Eddie — Cea —- Semel  

Aussi en Mains :—

 

 

 

 

   

 

  
: ; ; Et mon importation de ce Printemps me met en état de 60 Caisses d'Allumettes, paquets

Son assortiment ordivaire de choix et tres étendu de répondre à l’encouragementdontj'ai été favorisé jusqu'à 100 do do boîtes en cartons & J ° M u 4
Vins Liqueurs, Porter, Ale. Thés, Cafés, Suores, Fruits présent, et pour lequel j'offre mes plus sincères remer- 105 do Telegraph Matches \N ° &R
et Epiceries générales, x ne . ciments. 100. do d'Horl Américaines a >

ALEX. M¢ GIBBON, A. DUBORD & Cre. 25 dv d'Epingles pour sécher le linge, patente} .  Epicier de Famille, 24 mai. d'e—53 de Smith >
u Rue Notre-Dame,coinde a Roe St, Gabriel. — 250 Boites do tdten rondes et droites a Tai
i Merluches et aut 0 8 fumes reçus tro 800 Douzaine de Seanx à 2 et 3 cerclea
3 oat semaine par EXPRESS de Portland et en vonte. LIVRES. 100 do de Zaveuses en zinc Marchan s a leurs, A Brie on ‘ TT= ALEX. McGIBBON. . — 150 de do en bois 35, GRANDE RUE ST JACQUES VESTES SO SO
i Montréal, “7 mai e—54 Histoire Populaire de la Guerre impériale pur 60 Voitures d'Enfants, prix, $3 à 25 " . Q ' COMPAGNIE D

— MOUS $ E. M. De St, Hilaire, 1! vol in-8.............. + 1,20  Avecun grand et complet assortiment de E LA MALLE ROYAL

À ALEX. 1 3 EAU, L'aucien régime ot ln révolution, par A. de Tor © Marchandises de Fantaisie, My ce Y; COURTIER, queville, Àvol in-l2.sccsces are neo cse suce 1.50 NELSON sr BUTTERS, ONTRmAF VAPEUR OCEANIQUES3 POUR la Vente desProduitsetÉIOERIESvier Histoire de la Philosophie Morale et politique, par 13 mai 19. Rue Tepe DE MONTREAL.
À No. 39, . Jois-Aavier. Paul Janet, 2 vols in-8.........0.0.0000000t.. 3.25 ’ 7 VIENNENT d'ouvrir ti érieur de M A a ;
§ MONTREAL. Caracteres etportraits littéraires du XVie Siècle handise "ly Seprament supérieur ce Mat  CRTTE LIGNE est composée de puiveants Vapeureri ; . ; chandises convenables à la Saison présente et prochaine è ;I: 14 mai. d'e—53 par M, Léon Feugêre, 3 vois in-8 ........cee 3.28 T é P A R | S E A U 9 choisies sur les Marchés de Londreset l'arie, surlequel is re Classe, à hélice, dont les noms suivent:
+ RF© Xa Les Césars, par Cte, Franz de Champagny, 3 vols MEUBLIER-ÉBÉNISTE. invitent une prompte viaite et examen. NORRIAN eee eres»<-…. Capt, MeMaster,: in-B........Lens ces vase res eue uses Mentréal, 6 Mai 1859. na—48 ANGL BRITON,sonssnascca0e tu... . Grange,

= — Avénementouone ‘leRmpereur Nicolas ler, pa: 5 DONNE avis qu'il a Transporté son Etablis- ANGLO-SAXON,FE “ Ballantine,
y © ron ce Ro 3 “Betis es a trees . y 4 o Npaocc0ce series canes Caisse ° m
3 $50 de Recompense La Corse et son Avenir, par Jean de ia Roeca, 130 it GRANDEave ST.JACQUES HUNGARIAN,ce. srsaccnnse “ Jones,

€ TT 1 valin8......0000000000. sa... ieee cee . I ’ : = a : : N . pre as a 008 serene “ Borland,
4 SERONT PAYÉS pa- le soussigné à aucune personne qui Tablsau politique et statistique de l’Empire Britan- PetaViger]Braveod contqueracom. NORTN AMERICAN,.....RES “Alton.

donnera des informations qui porteront dnd souverte du nique dans l'Inde, par le Général de Biernstierux, des plus complets assortiments de Meubles et CANADIAN,(en construction),
ou des voleurs qui ont ouvert son coffre-fort depuis le 2 1 vol inof.....000.0000 000000 assoc sas sen 0000 2.00 ' ; | D . ; : À moins d’aceid ils £ t3 au 2% courant eten out extrait uuo petite boite en fer cou- Asie Mineure et Syrie, par Mme ln Princesse de Bel- à exécuter toute commande qu’on voudra bien lui cunfier, 8 d'accidents ils feront voile par le fleuveet ce à des Prix modiques. St.-Luurent durant la saison 1859; 

 

   
 

 

 

 

 

 

 

 
tenant de Faryent en effets en papier au montant de $836. glojose, | vol ineB.....100020 0 20e ae ee 00 159 ! À 2d VEge| = nmAvn,P. illet de la Banque Commerciale de Kingston...$ .B. RU N PILS. t T ? 9 ? 1, » .m.

2 * billets de $10, de lu Hauque de la Cité de Mon- 24 mai. A verOUDREÀCANON. -Jnslo-Suxon, Samedi 31wai ao =
trénl Less ea einesPRAIRIE 60.00 4 = see 1, ned, « 1 - M.

t Ce billets des v es de Montreal . = A MINER North-dmerican, Samedi, 4 juin, à 9 a. m
qd“auetesel ooo ATELIERS DE EEF Ra quart de barils, ; Cas Hungarian,Samed,11ios à2

1 pièce d'or des pays bas valant. ....... ..AR1.600 i ; . nA a SE , y y .

j i demi-souverain raglais (13)3).0000 Le een 0000 2.43 Carosserie du Village Longueuil, i _ ADAM BURNS, J H WALKER ,Et tous les Simedis suivants durant la saison dels
6 pieces américaine dun cent... en é rere 6 DE i Montréal, 13 mai 1889 No. 12, Hue Sacremont. . ° 9 Navigation.

En {3 paque s de $10 chaque enveloppés en h , — PLSET 2 . +
tapier de la douane imprimé en rouge 12 paquets,130.00 JOSEPH MERCIER. ! Tp GRAVEUR SUR BOIS, ETC., ETC. PRIX DE LA TRAVERSEE.

En113 3 paquets de S10 enveloppés en papier de — ; ; ACENCE DE ZINC DE No 70 Grande Rue St, J ues De Québec à Liverpool.
circuluire de courtiers... -BIRT .- 30.09; TOUTESsortes de VOITURES d'ÉTÉ,sont Fabriquées | Vieille MMontagn oO. ' 1 acq ll Cabine, $664 $80, suivant l'accommodation

; En billets de banque de Montreal de différentes sur Commandes à l'Etablissement ci dessus. ‘ + 30 mai. MONTREAL. fo—82 Troisième classe $30 {les provisions de bouche incluses! banques et de valeur......... [RET RRPR 33.00 Pour la Beauté, la Solidité et le Findes Quvrages, , LE Soussigné est prèt à fournir aux Marchande, du — Enfants, en probortion I .

En billets de laProvincial Bank". ....... 17.00 pour l'élégance des Patrons, ls modicité des Prix et la ; ZINC et SPELTER & des Prix Réduits, PEINTURE VITRAGE Etc. Etc » prop '
3 fia écus ec p'astres américains... .….... oe 11,50 Ponctualité, le public ost assuré qu'il aura toute satisfac- | Un Assortiment complet des Nos. 8 à 21, ceru reçu par ° ! Ï " 9 Les Cabiues ne sont pas assurées à moins qu’elles neBS "ne pièce de Cingirancs....…......080 ce 0 s0u00 0 ion. ies premiers vsisseaux vers. . ; i ,J Dune pi sire d'oruméricaine. 200

|

“Te Pauonage bienvelllant du Public des Villes, do | © TAT

|

ADAM DURNS, LE Suussigné, ayaut eu 25 ans d'expérience duns ceute |ah Chirargiend'expérience est à bord de chpr: En petito monnaies de 23, 10 et 5 cts pour. 8.35 Montréu!, de Longuouil ot de toutes les Campagnes est | Ca . «12,Bus Et. Sacrement. occupation dont 20 ans dans cotte ville,” offre ses remerci- sapeur g périence es wrd de chaque

9) pinstres françaises valeur de 8) . ...... 99.00 spécialement invité sur ses mugnitiques VOITORES de | Montréal, 13 mai 1859. be e—50 wents pour le patrouage qu'il a reçu, prend cette occasion :
 FAMILLE 2,

X# Les réparations seront prompteront exéculées àLes ; NOUVEL ETABLISSEMENT
; l'Atelier ci-dessus. Tous les articles sont garantis, . DE| : v sre-teil que les des du ;cominpontei Tororsome 1uiêurcodés BIJOUTERIES || TE

 
a Vaisseau quittera. avec les passagers, le Quai

Napoléon, à 9 heures a. tm. précises, le jour du départ,
et le vapeur quittera immédiatement après.
Pour fret ou passage s'adresser à

EDMONSTONE, ALLAN & Cie.

d'informer le public, qu'ayant engagé les services de plu-
sieurs travailleurs compétents, il dera capable d'entre-
prendre toute espèce d'ouvrage qu'il exécutera à la satis-
fac-iva de ceux qui voudront lui donner des ordres

Une traite de U'agouce de Is Banque du Haut-Ca-
nada, datée Trois-Rivières nov. 1% 58 à vue
tiree sur sa branche à Montréal à l’ordre de } !WILLIAM LLOYD,

 

 

 
  

 

 

: A. Lamb acceptée, 21 Mai 1859 pour 160.00 | grec autaut d'abondance que par le passé. , 48, Grande Rue St, Jacques. ; Montréal.
3 fontréal. 2 . L. RENAUD. | JOSEPH MERCIER. LE Soussigié al'hounenr d'informer ses amis et lo Monu al, 6 rai 1859. b e—48 _0 mal. __ LL LL00 ®
3 Montréal, 23 mai, * , Longneuil, 20 mai 1859. —52 ! public en génére* qu'il vient d'ouvrir un CT co apanuireniaconnaumeà - = EE | VB MPAGNIES D’ASSURANG4 AUGMENTATION DELOCAL : HOTEL ST. LOUIS, | "°°" ht 18,RueSL DE E
2 i RS

Le vapeur Terrebonne,

ET

EFFETS NOUVEAUX,
AU

Nouvel Etablissement de Papeterie,

Mer 18, Rue St, Laurent,
| sur un grand pied. Il aura constamment en main un
assortiment général et bien choisi de Montres d’Or,
d'Argent, Suisses, Anglaises du plus bu:t fini, et des

SNEW-YORK
CONTRE LB FEHBU.

THR MEROANTILE,65, Wall Street.
‘

No. 57, Rue Notre-Dame.

MAGLOIRE LONGPRE.

 

 

 

 

No, 151, RUE NOTRE-DAME.
 

LE Soussigné informe respectueusement ses amis et le
public en général qu'il à augmenté son Lucal assez cun-
sidérablement pour faire le COMMERCE de PAPETERIE
duns toutes ses branches, en ÿ ndju‘gnant le magasin
récemment occup- pur Milo. May, Modiste, sur la rue
St, Lnibert. Ayant exposé réce.oment en vente un
assortiment aussi complet que choisi de PAPETERIE
GENERALE tiré des meilleurs Manufactures Anglaises
et Ecossaises, il est aujourd'hui prèt à approvisionner les
Marchands, les Avocats et autres de papeterie de bureau
de première classe, de Grands-Livres, de Journaux de
Livres de Caisse, de Brouillons «d’Enveloppes de toutes
tes qualités : le tout à des prix excessivement bas,
Son aasortiment comprend les Plumes de Gillot, Mitchell

"t Lowe, et l’encre renommée de Todd ct Stephens, qu'il
tire des propres facteurs : de plus, uno série d’encricrs,
de Rouleaux, de Couteaux de Bureau etc, etc, etc, enfin
de tout ce dont on à besoin pour un bureau,

Il appello Pattention sur ses Pupitre de choix, Pupitres
à écrite, de voyage, nécesaires, albums en papier-
waché, Portefeuilles Calepins, Encriers de poche,
l'ortemonnaies, ete, cote. Le tout à des prix très bas.
[Lavra toujours en mains un assortiment complet do

livres d'Ecole en usuge dans la ville, outre dea Cabiers,
Ardoises, Crayons, etc., ete. et nutres besoins d’Ecole, à
des prix très réduits.

Les effets sont tous nouveaux et marquée en chiffres ;
le manière à convenir à tous les acheteurs.
KI Souvenez-vous que ce Magasin est sur votre route,

si lieu le plus Centra’ de lu ville : entrez avant d'aller
uilleugs,

ALEX. MURRAY.
151, Rue Notre Dame, et 20, Rue St. Lambert.

Montréal, 24 Mai 1859. e—53

TAPISSERIES,
LE Soussigné
* WOODFIELD"

Cent Soixante et Quinze Balles et
Caisses de

TAPISSERIES ANGLAISES.
Ces Marchandises sont importées directeniont des manu.

factures, et comprennent toute sorte de PATRONS, de-
puis SIX SOUS la pièce et au dessus,
Les acheteurs en Gros trouveront leur svantnge en

*xuminant les patrons, etc. avant do faire leurs achats.
RICHARD HOLLAND.

182, Rue Notre-Dame,
Vig-à-vig le Bloc de Ja Onthédraie.

c—52

 

reçoit maintenant, par le Vaisseau

3) mui.

 

ASSOCIATION D’ASSURANCE

Mr. le Propriétaire de HOTEL ST. LOUIS à l'houneur
d'informer le public de la Ville et de la Campagne, LES
VOYAJEURS SURTOUT, qu'il vient de terminer des
réparations extérieures et intérieures qui font de Hotel
ci dessus un des plus beaux et des plus vastes établisse-
ments en ce genre à Montréal.

Les CHAMBRES sout trés-propres, trés nombreuses
et très confortables.
La TABLE d'HUTE contient ce qu’il y a de meilleur

sur les marchés et de mieux apprêth sous le rapport
culinaire.

Les Boissons et Uigarres sont dos plus fins et des plus
recherchés.

Les visiteurs sont toujours certains d'être uccueillig
avec politesse et prévenance.
Mr. Longpré envoie un OMNIBUS à tous les DEPARTS

et les AR
Vapeur.

Montréal, 20 maf. ce—52

CINQ-MARS & Cie.
MARCHANDS DE HARDES FAITES,

No. 71, Rue McGill,
À L’ENSEIGE DU PAVILLON BLANO, MONTREAL:

VRES de Ohomine de Fer ct Bateaux à

 

L'ATELIER pour la confection des Vêtements de com-
mande ost sous l'habilo direction do M. J. O, POITRAS,
bien connu du public comme Tailleur expérimenté, ot
aussi pour la coupe sans réplique qu’il donne aux ouvrages
qui lui sont confiés.

20 mai, e—52

Héménagement.
LE Soussigné a transporté ses bureaux ct Magasin anx

Nouvelles Batisses LYMAN rue St. Pierre où il offre en
vonte.
The, Sucre, Tabac, Raisins, Figues,

Savons, Ch&ndelle, &c.
DAVID FRASER.

Montréal, 10 mai 1859—be

L. 0. FRANCHERE
MARCHAND-TAILLEUR.

 

 

 

noncer qu'il a transporté son établissement dé Marchand
Trilicur au

Ne 148, Rue Notre-Dame,
Oùil tiendra commé ci-devant un bel nssortiment de

de cetto occasion pour remercier ceux qui l’on enco'iragé
et favorisé jusqu'ici et 1) ôse ospérer qu'ils voudront bico
coutiouer leur patronage.

© assortiment d'ETOFFES à SOU

MONSIEUR FRANCHERE PRENDLAliberté d’an-

Draps, Casimires, etc, de la meilleure qualité, II profite|

goûts les plus nouveaux ; ces Montres sont particulière-
ment recommandées au public. Chaînes longues et
courtes de tous les patrous, Cachets, Ulefs, Charmes,
Médaillone, Boîte à Miniature, Portes-Oartes en Argent,
en Nucrs de Perles, ete. Bagues et Jones do Fantaisie,
Epinglettes, Epingles, Bracelets, Boutons à Chemises ;
aussi, Vaisselle Plaquée, Chandeliers, Huillers, etc, etc.
une riche Collection d'objets en papier Mâché, Marchan-
dises de goût, etc. :
Des ouvriers de premier mérite sont sitachés à son

étiblisseument et il peut assurer les personnes qui vou-
dront bieu l’honorer de leur patronage de la qualité ot
du fini de l'ouvrage de ces articles.
A ceux qui veulent épargner leur Argent,ils les prient

de venir voir son établissement avant d'aller ailleurs.
A. V. BRASEAU.

Montréal, 13mai. b e—50

NOUVELLES”

“MARCHANDISES DU PRINTEMPS !

SENÉCAL &DUVERGER,
‘, 188, Rue Notre-Dame,
TIPORTATEURSDE MARCHANDISES. A\NGLAISES

T FRANÇAISES,
ANNONOENT à leurs pratiques et au public qu'ils ont

reçu et reçoivent par les derniers arrivages un grand as-
sortiment de Marchandises de Goût et d'Etapo, qu'ils
disposeront au PLUS BAS PRIX va qu’une partie de ces
Marchaudises ont été achetées pour argent comptant,
L'assortiment conaisto en

DRAPS,
CASIMIRES, * TWEEDS,
ECMARPES, Brochées et de'BARECE,

POLKAS,
PATRONS DE ROBES" double jupe,
FALBALASde touts espèce, 2
CHAPEAUX DE PAILLE, ctc, otc, etc.

N. B.—Les messieurs du Olergé (Stoureront un bon
ANES, de toute sorte

MERINOS Français, DRAPS importés expressément
I . coonpour leur usage SENKOAL' àdvHRGER.

Montréal, 18 mai 1859. _ 4%

M'MILLAN & CARSON,
© MARCHANDS TAILLEURS, '

DRAPIBEtoImportateurs d'Etoffes,
No. 66, RUE McGILL.

NNENT la liborté d'informer leurs pratiques qu’ils
SLONDS LE PLUS COMPLETde MAR:
OHANDISES contenanttout ce pe

TLE HANOVER.45,
THE MOPR, 33,

Représentant un Capital comptant de plue de

$6000,000.
Le tout est nofgnensement investi sur des Bous de ln Cité

de New-York et autresparts.

“

 

LE Soussigné, Agent pour le Has-Canada de ces Com-
pagnice de premières classe, est prêt à livrer des POLI-
OËS sur toutes clusses de BATISSES,MARCHANDISES,
BATEAUX-A-VAPEUR et VAISSEAUX à des conditions
aussi réduites que toute autre Compagnie
Les pertes seront promptement es libéralement arrun-

gées.
AUSTIN OUVILLIER,

Agent,
Bureau, 38, rue St, Pierre.

22 avril. h e—44

Nouvellement Reçu.
BPBRACONSLETS,

DE VRAI BOIS DE FONDRIERE D'IRLANDE
La plus Grande Nouveauté du Jour, de 50 Patrons

différents ;
Avec une Grande Augiuentation dans son Splendide

Assortiment de

Montres, Bijouteries et Articles ds Goût.
J. T. PEACOCK,

138, Rue Motre Dawe.
e—50

 

13 mai,

NOUVEAUMAGASIN

Marchandises Seches
J. IVERS,

VIENT d'OUVRIR son MAGASIN NOUVEAU et PAS-
HIONABLE, au No. 292 RUE NOTRE DAME, où se
trouvent toutes les nouveautés do la anison pour la toie

lette des Dames et des Measieurs. Les amis du Proprié-
taire et le Public sont invités à visiter ses nouveaux
achats.
Le département des Draps est tenu ous l'attention

spéciale du propriétaire, afiu qu'il ne manque rien pour
donner entière satisfaction.
Le département pour Ordre des Messieurs sera sous lo

contrôle d'un des premiers TAILLEURS de la ville.
Le aystème d'UN SEUL PRIX sera strictement mis à

exécution. Une annonce plus complète des différents
départements sera donnée dans quelques jours, aussitôt
que le temps le permettra.

‘ J. IVERS, Propriétaire.
Montréal, 13.mai 1859. aa—50

 

 

CAPT. VOLIGNY,
Voyagera, à l'avenir, pendant le reste de la saison, comme
suit :

DEPART DE TERREBONNE,
Tous les Luodis à 8} heures, A, M,

&  Murdis à 5 “ “
4 Jeudia a 8} “ “
*  Vendrodis à 56 . i
* Samedis à 6 “ ve

DEPART DE MONTREAL.
Tous les jours à 3} heures, P. M.

24 mai—z 83

CHEMIN DE FER DE

 

MONTRÉAL ET CHAMPLAIN.

LE Vapeur “IRON DUKE" laisse le QUAI pour ST.
LAMBERT, tous les jours à 7 heures A. M. et à ‘8:16
houres P. M. ;

Les passagers par le Oonvoi de 7:00 À. M, arrivent à
Boston le môme soir ct à New-York le lendemain dans la
rantinée.

 

DIVISION DE LACHINE.

Convois Laissent

 

 

Montréal à Lachine à
7:00 A. M, Judy Simpson, 8:00 À. M.
8:45 do 9:00 do à l’arrivée da vap.
12:00 midi, 1:30 P. M,
2:45 P. M, 2:45 do
5:10 do 5:30 do l'arrivée du

Lady Simpson,
6:30 do 7:00 do

CHEMIN DE FER DU
g im ;

PE

GRAND"
DIVISION OUEST.

2. .. mR eae

TROIS Convois laissent la POINTE ST; OHARLES
durantcette saison ie les 81 i

lo. Express pour Toronto et les Stations
principales d....….….......0.......800 h, A.M.

20. Convoi mélé pour Kingston et lez
Stations intermédisires à.................0:30 h. À. M.

30. Convoi de nuit pour Toronto et les. : :
Stations principales d...................80 hP.M.

i
py
€
RE

uns ut com r leur °
“UNITY ” largeur dePoucet Ils Sont Arrivés !’ ce, —Diu

Deerro.Cashaires, Patrons de Veste, Qasimires de10 mai be—49
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Ru)Parle0% gg, ao,deBeeedon, de cote|gtdeormarienor Fias: CES CHAPEAUX FRANÇAIS. DIVISION EST. =
: OEBnoun, |"“etl$1n $00 Chaque, | tir ohds premiérepagngctcomplant|InpatkmuantatendespeonesPERSONNES DabourGhdaebroA
A perte : J.T. PEAO0OK, Un teswornsonals do BARESFAËÉES. | OHAPEAUX bas copralo,30%,onBem, 0 Fost Eat, Btn sicio400ME
ie Noutral, 121085. 19 mai 138 Rue NotrpzDaime Montréal, 12 rl 2060. 2e41 Montréal, 17 mel. : b 0-51
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!

PROFESSEUR DE-QUITARE,

weitPLAMO, Etc."14"
A YHONNEUR d informer ses amis et le Public en

général qu'il,à transporté sa résidence au

‘Ne. 76,'Rue St. Dominique,
“Où Il continuers à donnerdes ! de Mosique, à
domicile ou Chez lui, sor Ia GUITARE, le PIANO, eto,
LesTaux de Mr, Juxa sont modérés. Co
Montréal, 6 mai 1859. aa—48

J. P. CRAIG

 

FACTEU
A Transporté ses ATRLIERS et MAGÂSIN an

Ne. 82, «lue St. Laurent,
M. ORAIG, inylte les personnes qui désirent faie l'ac-

ulsitiof dan bon Piano, do venir faire une'visits à son
Leelier, où elles en trouveront un assortiment varié qu'il

. vendra à des prix très réduits,

HARMONIUMS,
Faits à ordre sous COURT DELAI.

Montréal, 17 mal. h e-6

SALON EMPIRE.
CI-DKVANT OCCUPK’ PAR

FRANCIS FRANCISCU,
Sera ouvert le PREMIER MAI 1850, par le Soussigné

qui vient de lui fuire subir de Graudes amellorations.

RESTAURANT.
Ce colosso Etablissement acra le plus VASTE RRS-

TAURANT de notrefcité. La TABLE D’HOTE scra ou-
verted toute heute et contieudra les mets les plus re-
cherchés.

JEUX DE QUILLES
Les plus belle ALLÉES qui soient sur ce continent où

l'ordre et ln tranquilité seront atrictement observés.

LA BARRE
Sern tenue d'après le Système suivi dans lea GRANDS

CAFFÉS de l'EUROPE ‘où l’on trouvera les meilleurs
Vins, Eau-de-Vie et boissons rafraîchissantes, de toutes,
sortes ninsi que Olgareset et Tubes en verre ponr limo-
nades à la napolitaino.

J. B. EMOND,
lropirié'ire.

46
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Montréal, 20 avril ce

BAINS DE MONTREAL,

i   

  

  

 

ON i .
HOM sav:Se|

]

 

  

= Rig
No. 6, GRANDE RUE ST. JACQUES.

(EN PACE DE LA BANQUE DU PEUPLE.)

LE Soussigné informe ses pratiques ot les citoyens de
Montréal et des environs, qu'il vient d'ouvrir ses OLAM-
BRES DE BAINS, pour lu Saison,
Dix Bains en Cuivre, galvanisés en Argent, sont à ln

disposition dos habitués, aussi bien, qu'un Salon- pour
la.0ommodité des Brigneurs, - 2
Un Salon de Barbier-Coiffour cst attaché & cet Etablis-

sement, ainst qu'un autre pour les Dames ot Enfunts, nvec
un nssoftiment choisi dé parfumeries Fennçaisos et An-
laises, anne, Collets, Parapluis, un. assortiment do
igares de la Havane ot autres Favorites.
kr. M; prend cetfooccasion do focommunnder sn célèbre

teiuture à chovoux qui teint Noir, Brun, otc. A cot effet
il tient une Ohambre privée pour ceux qui voudraient
s'an gorvir.
Lüs Bains seront ouvorts {ous les Jour do G heures A, M,

… 10 heures P. M,, et lo Dimanche jusqu'à 11 A. M.
Des Billets do Saison ecront donnés à l'établissement.

Montréal, 17 mal. 81

Charbons! Charbons!!
 

 

LES sortea sulvantes do OHARBONS étant offertss
aux taux les plus raisonuablos par les Soussignés, les
Consommateurs sont respectuousomont invités à s'assu-

r des Prix avant d'acheter nilleurs:—
HARBON de pes NRWOASTLE pour maisons.

. SOOTOH ct LANOASHIRE STEAM,

…… @nle ; toutes Grosseurs.
ou LAKAWANA,

“ de FORGE,Meillouro

oid n que par ce ‘moy¢h Tes hchéléurspars:
s'assurer du poids à chaque charigé. ‘ Eat
y Le evofrig livré pa cale Lemp1Quantité yr
acheteur voudra, après l'ouverture de. avigation.
Sa 30. B. SANSUM4 Gm.

0.
, Wound,(\Gayrll 1880. (warily

co NOUVHIL

_ZTABLISSEMENT DE TAILLEUR
“90,Grande Rue St, Jacques,
FF ‘
JOHN REA,

# +7 V0I-DEVANT DU No. 74, RUE McGILL, |"
. INFORME respectueusemont ses pratiques et lo publio
--Qu'il.a trangporté son Mugasin au No. 70, Grande Rue

Eacques où il espère par une ATTENTION PER-
SONN LLE et assidue aux affaires, mériter In gontinun.
is“op del'encouragemeutLibéral qu'il n reçu depuls lo
ipommencerment de son commarce en Coflo villo, Yo
it J.R;a. etcontinuers d'avoir un bon assortiment do
Draps Superfins de l'Ouest d'Angleterre, Onsimires doGoût, Tweeds, noirs efwhlés de Sole, nvec tous les
articles de la Toildite d’un ‘Monsieur, à des Prix (rés
yr pour qi doeatToo ire Ai oO
= Ruslqued articles de choix loujoura;en, méifé,.pour
yusegeimmédiay, | TS 54554 dk à ’ po

70, GRANDE RUEÊT. JAÔQUES.

qualité,etc.,etc., oty.

 

fx personnes qui lalsseront leur adresse à la Résidence,.

LEHIGH—des minca de Ia vielllo Compa |

harhon aginlived dans des voitures à Balance à

|

_

21," Rto St. François-Xavier, |

 

IAALEMENTS.
nŸ PRINS &CLE:

;  AAASAA 178 OB RARDBS

Neuves et de Seconde iain,
MarsèiiéBonscteurs,
$100;SRELabit Be. POLL}

PAIRNT LES PLUS HAUTS PRIX, BK ARGENC,
pour BARDES de SEGONDE MAIN, ou

… & | A

ECAnrBiàEosire
JA..."No. 49, Bee vo oo

Mon aTred a fot

MANUFACTURE DE
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era Gfla Sasr, +mseni

Win. CUNNINGHAM,
No. 71, RUE BLEURY.

Wm. CUNNINGUAM, Manufactureur de MARBRE
BLANO et en toute sorte de Monuments en MARBRE
TON t PIERRES FUNBRAIRES, DE S DE
CHEMINÉES, DESSUS de TABLES et de BUREAUX,
PLAQUES POUR MONUMENTS, FONTS BAPTIS-
MAUX, etc., etc, infoeme les citoyens de Montréal et des
environs, que le plusbeau ot le plus grand Assortiment
de Marbre tfavastiôy de différente dessing, en Canada,
cest maintenant en vue et offert aux personnes qui en ont
besvin, à vue réduction de vingt par cent des prix pussés.

P. Thuy a pans d'Ateliera en Ornada qui ait au-
tant de Marbre en mains, et les acheteurs sont invités
à visiter avant d’acheter alileurs.

Montréal, 10 avril 1859, L8r—43

HOTELDUCANADA,
AVIS IMPORTANT AUX VOYAGEURS.

—

 

LE Souasigné, reconnaissant de l'encouragement qu’il
à reçu, Annonce à ses nombreux Visiteurs, qu’il viont de
faire de GRANDES AMELIORATIONSdans les différents
services de au maison et qu’Îl espère continuer à mériter
l’encouragement public.—Les sont trés modérés.
Des voitures sunt à la disposition des visiteurs, pour les
mener aux difforents Depôts de Chemin de Fer ou Em-
Lareadéres do Bateaux à Vapeur, sans charge.

‘ SERAPHINO GIRALDI.
Mo tréal, 10 avril he—43

PRINTEMPS-1859.
AMEUBLEMENT.] AMEUBLEMENT !

8. W. ABBOTT & CIE.
INVITENT cordialement tout Achetear de MEUBLES,

de visiter leur asspriimgent qu est proaque tout de leur
propee MannMétnré, ‘Montréal, ded meilleurs Maté-
rinux exécutés par les meslleurs Ouvriers. ‘
On se fera toujours un plaisir de montrer l’établisse-

 

MARBRE DE|

 mont et il ne faudra que tros peu d'examen pour convaîn-
cro qulque ce soft que Îm-sortiment Rurpasse en QUAN-,
TITE, VARIÉTÉ et QUALITÉ, aucun autre quiait été ,
offert en vente en cette ville.

. : S. W. ABBOTT ar Ox.
© 113, Rue Craig, pres du Burenu de Poste.

Montréal, ler avril 1859.—3 r 38
  

 

a das û: !

AFRTISTH,
A L'HONNEUR d’infyrmer le public de Montréal, qu’il

donnèra des LEÇONS de MUSIQUE Vocale et Tnotru-
mentale, sur la

Harpe, le Piano, la Guitare, le Violon et
.l’Orgue,

DANS LES FIQUES DIFPIOILES DE BAOII,
Par une Nouvelle Méthode approuvée des premiers

Artistes d'Europe ot une pratique de plusieura années, il
répond de faire faire aux ELEVES dans la Musique deux
années dans une, leurfora comprendro los Quatre Sty-
les Anglais, François, Italien et Allemand : et daps
la Musique Vocale, leur expliquers les phrases Musicale
avec les phrases poôtiques, In ponctuation Musicale ©
poôtique avec les cadences. Il réparern l’orvillo gatée pat
une mauvaiso pratique et cultivera la voix la moins dis-
posée, il enseigners l’hurmonie, ln mélodie et les deux
effuts réunies qusembles en désabusunt les élèves de co
qu’on sppotle de jouer des accompagnements à In mode
en leur fuisant comprendre leurs vrais accompagnements
avco la Mélodie. Il enseignera à Solfier, d’après les
principes de Morcadante, ot dans la transition de tous les
tons de ls gamme ; coqui rend les élèves capables d’é-
criro leur musiqhé, T1 dénnern une maniôre de jouerle
chant appliqué àj'igstrument, nouvel Art par Thalborg,
et enscignorä lu mualque écrile pour To Piano sur Ë
Hnirpo, onseignern n nocorder la HARPB, nocordera et ré-
parcra les Harpes, réparera et accordera les PIANOS.
Dans tous les cas, M. Lajeunesse ne chargerait rien du

moment où l’on ne serait pas satisfait,

picto  QIEPH LAJEUNESSE,
Professour 46Hare de Pland bl obit’ atl. Pénsténa&du

Sacré-Oœur, Sault-au-Récollot,
S'adresser à ce burenn.

Montréal, 2% fovrier 1859. 1

BLEDDE SEMENCE.
Bleddola Mer-Noite, ~~,

144 Bledté(ScdtercJLIS 150050
€. AUSSI : .

Fleur Exttolwuperind] LL

 

- gsF4

, te 1 tl v ya » 1- = AA

jus - Ca SgestneNo.1: LL. : Sas

LW Je Seigle;Lb
“ de Bled d’Inde.

Avendre par leBry TRI
aus Ur . ; ; CL dy ITZ A RICK.

' No.58 Rie des omis
Montréal, 10 mars.1859. aa—24.

© W.BRISCOE,
Perruquier et Barbier Coiffeur,

68,. GRANDE RUE ST. JACQUES, 62,
Enseigne dc la Chaise 3 Barbier,

 

eer ew : MOTTE ee 1e Nv
La flus:griniomilontion, propreis’ats ordrerdkneron

dans bation do l'établissement. re rout
En vue d’oblenir cottgbabiloté artistique sans laquelle

le comfort ot la beauté uvout exister, les services de
JOUNSTON (récommobk,
connu Jour anc perso n connaissant parfaitement les

18 prof n, ont tenu5, cerGERS Et PE, TENDSdenONEVEUX
qte,, eat atts:hé à cet établissement.
"ri Qn: trouvera toujours dang cot établissement un choix
à DMERIES, PEIGNES,BROSSES, Montréal, 10 mai 1859. an

IES, COLLETS,
RS fam ; des y

‘Montréal,ate “Prishie

Hotel Dondgana, ct sl bien|

  

- A.NENDRE.
MINOTS BLED-d'INDB, dont 18,000 arri-

CON Frees care hi00i,Jey ifrei
“7° lentdt aprés.

SLED deeme save 'od)
Platry Oaleiné, Platre poules cultivateurs, ote.
Flatry Onleindy Plates poy L. RENAUD.

Vis-d-vis la Marché Ste. Anne
Montréal |Avr 39, 3r—4l
 —

,

or

‘eLoviS LEDUC,
MANU) A "TUREUR DE VOITURES

: pe

PREMIER PRIX,
DES

Expositions de Paris, des Etats-Unis of
TT dm Canada

Ca [3H

MANUFACTUREUR
Du ‘

Carosse du Prince Napoléon.
CLOVIS LEDUC tout en offrant ses remerciment à

ses nombreuses pratiques de

DE LA VILLE EF BE LA CAMPAGNE,
pour le patronagelibéral qui lui à été accordé depuis le
commencement de ses prend in liderté de les
informer, et le public en général, qu'il contiauera de
Manufacturer dans see

NOUVEAUX ATELIERS,
Neo. 67, Rue St. Antoine,
Bur un principe nouveau et perfectionné, et tiendra cons-
tamment en mains un assortiment général de VOITURES
d'HIVER ct d'ÉTÉ,avec SLEIGIB de touto sortes, faites
avec les meilleurs matériaux et par les meilleurs ouvriers.

C. L. ayant obtenu le Premier Prix aux Expositions de
PARIS, des ETATS-UNIS et du OANADA pour les
MEILLEURES VOITU est certain que c'est un mo-
tif suffisant pour que les acheteurs visitent ses Ateliers
avant d'acheter Ailleurs, nfn d'avoir la satisfaction de
u eux-mêmes.
Juger par CLOVIS LEDUC.

Montréal, ler avril 1859.—aa 38

MAISON-DE PENSION ET RESTAURANT
LOUIS LEPERE, RESTAURATEUR, « l'honneur

d'informer le Pablio et ses Amis, qu'il ouvrira au Im
MAI prochain, une

Maison de Pension et Restaurapt.
AU No. 12, RUBLLE DESuray

où il espère satisfaire tous ceux qui voudront bien l’en-
courager. Ceux qui désirent connaître, avant lo ler MAI
prochain, les conditions, pour pension,peuvent s'adresser

 

 

au No. 19, Rue Dorchester, près de Ia tue St-Denis,
Montréal, 19 avril. ce—43
 

 

U ANDGR
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ASSORTIMENT,DE

GRILLES AMERICAINES;
POUR CHEMINÉES.

—AUSSI:—

POELES DECUISINE
Couchettes en Fer,

A DES
PRIX TRES REDUITS,

“4:ROQDEN & MEILLEUR.
. Grandé 1° .

Montréal, 8 avril 1850.—aa ‘ rand Rue $ oe

A. A
ETABLISSEMENT

FOURRURES DE PREMIER PRIX,
EN GROS ET EN DETAIL,

- A. BRHADY;
|No. 13 Rue. Notre-Dame, No.113,
TROISIEME PORTE OUEST du PALAIS de JUSTIOE
À reçu sou assortiment de printemps deOHAPEAUX de
SATIN, Sole et Feutre, dans les dernie 3YORK,LONDRES elPARIS. — or 6001 deNEW,
Avec udgrand assortimentde Oha

Dames ct enfants, garnisounon. peauxde outre pour

À

 

—AUSSI—
dele grande tede casquettesde Drap et TWeed

s derniers goûts desé peopre manufac >bréagd hrêtre mentionnés dans unoPISAESoc
MrA BBAHADIsollicite une vigité, 73° * <2 753
Montréal, 29 mars 1869.—8 r 87

MADAMEATLAW;:
. STWRLL 21.No. 216, RUE NOTRE-DAME,-No:515,

PRENDls liberté d'informer ses pratiques et lo ub)que ses SALONS DE MUDES sont Fanigtenant Atoedsux VISITEURS ot renferment un nouveau fonds deMAROHANDISES du PRINTEMPS:provenant des moil-lours FAOTURES Françaises, Angla sesot AméricainesMADAME ALLAN ‘a‘ constamment? cn idfpsun assorti-ment de Garnitures deGoût, effets en paille, fleurs Fran-ises, Plumes ‘ Géraltures de. Plumes, Dentelles etlondes. -Le
avonparchapysfo InOamppgaetropreroptdegrande

Montréal, 8 avril 1850,—3 p Av

,ADOLPHE:COULET,
Cordennierot Marchandde Chaussures,
No. 12, Grande RueSt, Laurent, =ENSEIGNE DE LA BOTTE TRICOLORE.

M., A. GOULET ule plaisir
dre à es pratiques pbpoleguido

. constammenten mai sous |‘plus COUR ‘espace dyT DÉLAI toute
{LLEURS emploie les

|r-_ ANSMANORS.S

continue àASSUR
à des termes änsal favorables que les risques le permettent.

=
 

COMPAGNIE
D'ASSURANCE CONTRE LE FEU,

DE NEW-YORK,
DITE

“THE PARK.”
Capital Payé...... ee... .…....$300,000

AVEC UK GRANDSÜRELUS.

> AGENOE A MONTREAL :
No. 19, Rue Saint-François-Xavier, No. 19.

LE SOUSSIGNE AYANT ETE NOMME AGENT GE-
NBRAL pour cette compagnie responsable et si bien con-
nue, est préparé pour prendre des Assurances sur toutes
espéce de Propriétés aux taux les plus bas.

pertes seront promptement réglées après leurs
preuves
On no charge rien pour l'examen ou les Polices,
Des Références de la plus haute respectabilité serent

données quand à la stabilitéof lo responsabilité de cette
nie.c

mpeg THOS. MAXWELL.
gent.

Référence 4 J, L. BRAULT, Ecr.,
Agenppopr WCompagnled'Affurance Provinciale.
Montréal, 8 Mars 1859. ; sr

COMPAGNIE L'ASSURANCE BOYALE ‘
LIVERPOOL ET LONDRES.

Capital—£2,000,030 et un Grand Foris de Réserve.

DEPARTEMENT DU FEU.
OETTE COMPAGNIE continue à ASSURERles Bâtis-

sc8 et toutes sortes cle propriétés contre les pertes ou dom-
mages par le feu, à des conditions Mbérales.
Toutes pertes justes promptiement réglées, sans déduc-

tion ou escumpte, et sans référer en Angleterre.
Le Grand Capital et In conduite judicieuse de cotte

Compagnie garantissent Ia plus parfaito sûreté aux ussu-
réa

 

 

 

11 n’est rien chargé pour Polices ou Transferts,
Le sousaigné donne AVIS que ORTTE COMPAGNIE

A REDUIT SES TAUX D’ASSURANCE SUR LES BA-
TISSES À 20 PAR CENT, et continue d'assurer loute es-
péce de propriété aux termes *cs plus favorables.

H L. ROUTH,
Agent,

Montréal, 3 junvier 1859, la

COMPAGNIE D'ASSURANCE

ÆTNA
HARTFORD CONN.

CAPITAL PAYE ET SURPLUS

$1,800,000

guie, et si nvantageusement connue,
TOUTE ESPECÉ de PROPRIETÉ

 

 

Cette vicille com

ROBERT WOOD, Agent.
Rue St. François Nuvier.

Moutréa], 23 mars 1859.— Sr y 35

ASSURANGECANADIENNE.
L'ASSURANCE PROVINOIALE

Etablie eu 1839.

CAPITAL SOUSORIT :—$1,987,000.

 

 

Agence pour le Bas-Cauada.

DIRECTEURS A MONTREAL:
 

L'HON. LOUIS RENAUD °
ALEXANDER MORRIS, Eer.,
W. B. LAMBE, Eor. .
EPUREM AUDON, Eer.

Agent général pour le Bas-Canada:

J. LEANDRE BRAULT, Ecr..
ontre l’Kncendie et la Marine.

 

Avocats de la Compagnie:
MM. TORRANOE ET MORRIS.
 

Inspecteur pour te Département du Feu :

OHARLES TUGGRY, Ecr.
 

Inspecteur pour le Département de la Marine,

O’est-d-dire, sur les Lacs et Rividres:

CAPITAINE THOMAS MAXWELL.

 

Les personnes qui voudront bien assurer à cette Com-
pagnie y trouverontla sûreté la plus grande, vu le capi-
tal considérable souscrit par les plus riches propriétaires,
tant dans lo Bas-Canada que dans In partie centrale du
Haut-Canada, ce qui prouve que cette Compagnie cat
absolument Canadienne, et les fonds qu'elle perçoit sur
les primes d'assurances restent dans lo pays pour la sù-
reté des assurés ct ne passent pas à l'étranger.

Cette Compagnie n’a pas augmentés sestaux ot n faitau contraire une rédÿction considérable tant'sur les pro-
riétés, mobillers'ot fonds (stocks) d'établissement tant
la ville qu’à 1& campagne.

. Les polices sont cffectuées à son Bureau, à Montréal,
seront réglées par‘et toutes réclamations contre elle,

l’Agent,
J. LEANDRE BRAULT,

gent-Général,
No. 11, Union Balding, rue St. F i ier.

Montréal, 4 février 1859, ° rangols-Xavier
 

LE SOUSSIGNE informe ses amis et le public: qu’il a
OUVERT UN MAGASIN. |

No. 13, Rue Lemoine,
où il offre au commerce:

BALAISDEBLE-D'INDEet àHARDES
De tout genre, confectionnés par des ouvriers oxpéri-

mentés et sous ss propre surveillance,
——AUESI—

SEAUN, OUVETTES ET AUTRES USTENSILESEN BOIS DE TOUTE E PECE,
—ENCONE—

PANIERS, PENDULES, PEIGNES,
BROSSES, ALLUMETTES CHIMIQUES,

et un assortiment général de

BIJOUTERIEET DE MARCHANDISES DE GOUT
COMPRENANT

EPINGLES, BRETELLES, CEINTURES
&e &e &e 0

Aussi, Agont pour les

Lits.aressortsdeLentPatenté
LES TRAPPES A RATS DE DRESSER & JILLSON,

LES PELEURS-DB-POMMEdq LOCKEY & HOWLAND_ ke, ko, ko, … açÇ KF Les achoteurs se trouveront bien -d'uno visite
l'Etablissementayqutd'aller ailleurs pi

ADAMS  ” lus CO
CHAUSSURES aves les Meilleurs OUTRE et

É9F M. Goutét écilleitelàPaN P. e à 8 "Montréal 18 avril 1089."aE
LA 8."

12 rue Lemoine.

 

À

 

 
  ——

x_ MARCHANDISES DE MODLES SALONS de MODES, No. 234 Rue chyserontnaresa. oudbul, Avec 140 chapeaux Garnis, &a

$

1

5

c ts avec gob
de ls meilleure qual 16; ares du ly
On ne trouvera rien de mieux dans la ville,

Mme. W. MIDDLETOy,
Montréal,, 10 mai1850—be ®

1859. PRINTEMPS ET ÉTÉ.185
    

 

   

GRANDS MARCHES!
AU

gMagasin de Hardes du Grand Trone,
87 RUE McGILL, 87

LES PROPRIETAIRES de l’Etablissement ci-dessus 4,
HARDES FAITES,

Annoncent respectueusement à leurs Prat:
ublic en général qu'ils ont en co momentcom:iy
curs importations du Printemps, et qu’ils sont iy .mettre cn vente le FONDS ie plus considérable le aleur marché de "mé

HARDES FAITES,
(Toutes sorties do ses propres Boutiques)

Qui fut Jamais Offert au Public Canadien,
Leurs Fonds de Marchandises en Pieces consiste çpartie de DRAPS DOUBLE LARGEUR, et CASINInsFrançais, do l'Ouest d'Angleterre, Allemand et Vénitien -

aussi CASIMIRES de goût TWEEDS Ecossais Anglaiot Canadiens, ete, etc. rng
Le choix de Patrons de VESTES es:

et dez meilleures qualités.
Leur Département d'habillement contient entr'autre;

articles Chemises de Flanelles de gout; Chemises de
Laine Anglaise ot Austrulicnne ; toute Cspètes de Bes
Chemises à devants Brodés et Ohemises de Guillaume
Collets, ctc., de toute espèce et de toute qualité:
A an nombre do Surtouts de Caou

Français, Anglais ct Américains—Reversibles et ay
ment,
Le tout scra vendu à des Prix excessivement Réduiu
Voici les Prix de quelques articles :

des derniers goûts

 

Surtouts de Drap Noir de ............ S4.00 à S:
“ Tweed de.... 1.50 à Soh

VOBteB. LL eee a eee see ones 0 casa nue 0.75à am
Pantalons..….….….….....200000 000 a 0a0 0000 0.75 à 10%

P. 8. Une déduction libémle est faite an ncheteury en
Gros.

DONNELLY & O'BRIRY,
No, 87, Rue NeGill,

de—y3

LES MACHINES à Coudre Perfection.
néesde Premier Prix de Wheeler et
Wilson, à l’usage des Familles est
maintenant en Vente a des Prix Très
Réduits, au Dépot des Machines à
Coudre.

Montréal, 19 avril 1859.

S. B. SCOTT.

SALAMANDRES (SAFES) PROVINCLUES
PATENTÉES DE TAYLOR,

A l’Epreuve du Feu
LE Soussigué n été nommé AGENT pour la Cité à

Montréal, ot les environs ; il sollicite des Ordres, qui
cevront une prompte aftention.

THOMAS MAXWELL,
No, 19, Rue St. François-Xari-

Montréal, 24 déc. 1858. 1a

Démenagement.
LE DÉPOT de VOITURES de M. O'MERA eat Traz:

porté au ST. GEORGES HALL, Grande Rue St. Jae
ques, où des Voitures de toute description seront offert:
en venté, et toutes commandes reçues, comme de «
ume,
Montréal, 22 avril 18569, ce i

CEORGE YON,
PLOMBIER ET FERBLANTIER,

CANADIEN’
RUE ST. LAURENT, N© 188, MONTREAL.

 

 

 

 

A Thonnenr d'annoncer au public en général quil se
chargora de poser des Tuyaux à l'Eau ct 4 Gaz;musde faire ot mettre cn ordro log buins, les Cabinets d'Ai-
sance, les Eviers de Cuisine, cte.

AUSSI:
M. G. Yon, &c charge de toutes commandesen Fe-

blanterie, telle que garniture de Cuisine, ot autres à
plus il 80 chargera de faire ot poser des Dalles ct Dalle
AUX MAISONS, ainsi quo ; faire, nettoyer, ct réparer
Fournaises, . le fout sera exécuté sous le plus court des
do la manière In plus propre, Ia mioux finio à des Frs
très modérés, ;

GEORGE YON.
la

Meubles de Menage.
MM POULIN et FERLAND, Meubliers-Ebénistes

e offrent ca vonto à leur Boutique, No. 91, Rue
St.-Charles-Boromée, un assortiment général de Meuble:
do Ménago à des prix trs réduits, entr’autres des Ses
complets pour chambres à coucher, dupuis $15 jusqu'à $5

—AUSSI—
Bois de toutes sorteg d'6paisseurs ainsi que toutes é:!e-

cea do lournages, ivendre,
I¥-Meubles transportés à domicile.
Montaénl. 24 mars 1859,—na

Dr. TRESTLER-
DENTISTE OANADIEN-FRANÇAIS,

No.116,
RUE NOTRE-DAME, MONTREAL:

Montréal, 4 février 1859,
 

36
 

Promicer prix à l'Exhibition Provinciale de 1858.
Da TRESTLER-

4 février 1850. - 34

Dr. DORSONNENS,
31 GrandeRue St. Laurent 3L

MONTREAL.
ç Montréa),:17-déc 1858.

rs

BELLE & GERMAIN,
0° AVOOATS,

“No:12 RueSt. Lambert, No.12

Ma Neutron);34 mais-1660—a à 36
x

Chez Js. Bolle, Ber, Notaire)
Montréal, 6 déc. ee‘ »Nojaire

 

 

 


